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Notation usuelle 
 Voyelles: a, i, u  

Semi-voyelles: w, y 

 Consonnes: 

 Sifflantes: s, z, ẓ  

Affriquées : č, ǧ, 

 Liquides : l, r  

Chuitantes : c, j 

 Vilaires : g, k 

 Notes: 

 - La spirantisation  

Présentée dans certains exemples de notre corpus est noté avec un trait souscrit: [b], [d], 

[g], [k], [t]. 

 - Les labio-vélarisées sont notes par « ° » en position d’exposant. 

 - Les voyelles non phonologiques (voyelle zero) notée par «e » 



 

 

 Liste des abréviations 
KBL: kabyle 

 

 TMA: dialecte tamazight, parlers du Maroc central 

 

  TO : touareg parler d‟Ahaggar 
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A notre époque,  Le berbère a éclaté en plusieurs dialectes, constitués de dialectes régionaux  

Ces dialectes, à l'image des groupes berbères, sont dispersés sur un vaste territoire. 

Le berbère, langue aux multiples facettes, se décline en une multitude de dialectes. Certaines 

de ces variétés principales sont; le tamazight du Moyen Atlas, (le Maroc central), le kabyle, le 

Chaouia, le chleuh, le touareg, le rifain... etc. chacun apportant sa propre couleur lexicale, 

grammaticale et phonétique. 

Le mot berbère est, rappelons-le, la combinaison d‟une racine et d‟un schème. Il peut être un 

verbe, nom, adverbe,  ou un adjectif …. Le verbe peut désigner une action ou un état. Par 

contre  le nom  peut désigner : nom d‟action, nom d‟agent, nom d‟instrument… 

Dans notre  travail de recherche  nous avons choisi le nom d‟instrument qu‟on va analyser sur 

le plan morphologique et lexicale. 

Dans ce travail de recherche nous avons réalisé une étude  d‟analyse comparative de la 

formation des noms d‟instrument entre certains dialectes dont le kabyle, le touareg, et le 

tamaziɣt (Maroc central). Le nom d‟instrument sur le plan morphologique et sémantique 

Cette étude comparative vise à examiner la dérivation des racines dans ces différentes variétés 

du berbère. L‟objectif du travail n‟y a pas trop d‟étude et des recherches sur le thème on 

cherche à avoir beaucoup d‟information à vrai dire trouver d‟autres noms d‟instrument qui ne 

sont pas connu (enrichir notre vocabulaire). 

Le choix de sujet : 

Ce qui nous a motivés à choisir cette thématique : 

 Le manque de travaux comparatifs sur les dialectes berbères nous a motivés à 

entreprendre cette recherche, Cette thématique revêt un intérêt majeur pour les 

recherches en linguistique. 

 Le choix des trois dialectes : kabyle,  touareg et du tamaziɣt (le Maroc central) 

s'explique par la richesse lexicographique de ces dialectes, qui bénéficient de 

dictionnaires détaillés et fiables. 

  Ce sujet est très intéressant dans le domaine de la linguistique 

 L'analyse comparative des systèmes dérivationnels des dialectes berbères offrira une 

meilleure compréhension de la diversité linguistique berbère et facilitera la 

préservation de ce patrimoine culturel. 
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La problématique : 

Les questions suivantes définissent le cadre de notre recherche : 

 Est-ce que la productivité des noms d‟instrument et identique dans les trois dialectes ? 

 Est-ce que la forme du verbe détermine la forme du nom d‟instrument ?  

 Est-ce que les schèmes de formation des noms d‟instrument sont similaires dans les 

trois dialectes ou pas ? 

 

Les hypothèses 

Pour guider notre recherche, nous proposons les hypothèses suivantes, susceptibles d'être 

confirmées ou rejetées à l'issue de nos investigations : 

-Grâce à une meilleure préservation de son système linguistique, due notamment à une 

moindre fragmentation de ses populations, le kabyle  présente une productivité dérivationnelle  

particulièrement élevée par rapporte a d‟autre dialectes. 

- La forme du verbe influence souvent la formation du nom d'instrument, mais cette relation 

varie selon les dialectes et peut être modifiée par des facteurs morphologiques, sémantiques et 

culturels. 

- les schèmes de formation des noms d‟instrument sont complètement différents entre les trois 

dialectes ( Kabyle, Tamaziɣt , touareg ) , en raison de leur éloignement géographique et des 

influences culturelles   

Présentation du corpus : 

Nous avons débuté notre recherche en consultant divers dictionnaires. Notre choix s'est porté 

en premier lieu sur ce dictionnaire (kabyle, français) de Jean-Marie Dalle au parler des Ait 

Manguellat édition SELAF, 1982, qu‟il contient un lexique assez fréquent, Il nous propose un 

réseau lexical complexe et étendu, organisé autour de racines et de familles de mots. Et 

deuxième lieu le Maroc centrale nous avons  utilisé  le dictionnaire (tamazight- français)  de 

Miloud Taifi  publié  1991 L‟HARMATTAN-Awal 5-7 ; rue de l‟école- polytechnique 75005  

d'un monde linguistique que ne connaissais pas. Et pour le touareg, le dictionnaire  de 

lexique (français, touareg), dialecte de l‟Ahaggare du frére Jean-Marie Cortade et Mouloud 

Mammeri (Institut des sciences humaines, 1967). 
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Analyse du travail  

Notre étude porte sur l'identification des noms d‟instrument dans trois dialectes berbères 

différents. D‟abord nous avons sélectionné des racines dans notre corpus, qui contient, un 

total  de 301 noms  d‟instrument, nous avons répertorié 146unités lexicale en kabyle, 64 

Maroc centrale, et en fin 91au touareg, cette méthode nous a permis d'analyser la fréquence et 

la répartition des noms d'instruments dans  les trois dialectes. 

L’organisation du travail  

Nous avons divisé notre recherche en deux parties principales pour une meilleure 

organisation. Dans  Le premier chapitre  nous a abordé la dialectalisation du berbère et son 

système dérivationnel. Dans le deuxième chapitre nous focalisons, sur L‟analyse de la 

productivité  et le mode de formation des noms d‟instrument dans les trois dialectes : kabyle, 

touareg, et le Maroc centrale. Comme premier point on a vu des noms d‟instrument par le 

sens uniquement Et en deuxième a abordé des noms d‟instrument dont la qualité 

instrumentale qui portée à la fois par le sens de la racine et le signifié du schème. Nous 

étudions comment se forment les noms d'instruments dans ces dialectes et mettons en 

évidence les différences entre eux. Pour conclure, nous résumerons les principaux résultats de 

notre recherche. 

 

 



 

 

 

 

Chapitre I 

Quelques rappels au 

sujet de la 

Dialectalisation  du 

berbère et de son 

système dérivationnel 
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Introduction :  

 

La langue berbère est une langue vivante composée de nombreux dialectes, tels que le kabyle, 

le chleuh, le tachelhit, le touareg et le rifain, qui varient en fonction des régions et des groupes 

ethniques. Elle est parlée par des millions de personnes à travers l'Afrique du Nord. 

Dans ce premier chapitre, nous traiterons de la dialectalisation de la langue berbère. Nous 

préciserons les zones géographiques où elle est parlée et localiserons plus particulièrement 

trois dialectes : le kabyle, le touareg de l‟Ahaggar et le tamazight du Maroc central. 

1 La dialectalisation du berbère  

 

Selon CHAKER Salem (2003, p1) : « Le berbère est l'une des branches de la grande famille 

linguistique chamito-sémitique ou "afro-asiatique" ».  

La dialectalisation est un phénomène linguistique fréquent, se traduisant par l'apparition de 

variations dans la prononciation, la grammaire et le vocabulaire d'une langue selon les régions 

ou les groupes sociaux. 

Selon J. DUBOIS (1994, p143) : « une langue se dialectalise quand elle prend, selon 

les régions où elle est parlée, des formes nettement différenciées entre elles, la notion de 

dialectalisation présuppose l’unité intérieure au moins relative, de la langue concerné ».    

Cette définition souligne deux aspects essentiels de la dialectalisation : 

 Elle conduit à l‟émergence de formes linguistiques distinctes et reconnaissables. 

 Pour que ce processus se manifeste, la langue doit d'abord présenter une certaine unité 

de base. 

La conception globale de la langue berbère, en réalité reconnait une hiérarchie a trois niveaux 

parfaitement clairs tels que décrits par S. CHAKER 1991 : 

   -Les structures fondamentales d‟une langue berbère se divisent en plusieurs parties qui 

sont : 

  - dialectes régionaux, qui correspondent aux zones d‟inter-préhension immédiate, 

généralement désignés par une dénomination interne et par conséquent, la conscience 

collective les reconnait clairement (kabyle, chleuh, tamaziɣt …). 

  Les parlers locaux englobent les usages spécifiques d‟unités villageoises ou 

tribales. Ils se distinguent par des particularités phonétiques, lexicales et parfois 
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grammaticales, les locuteurs peuvent être immédiatement identifiés géo-linguistiquement 

grâces à ces éléments qui ne perturbent jamais leur compréhension dans l‟aire dialectale 

 

La dialectisation c‟est un processus historique par lequel une langue, à l‟origine homogène ou 

peu différenciée, prend des formes de plus en plus FGCGB différenciées sur l‟aire 

géographique où elle est utilisée, par exemple (le latin, qui éclate pour donner naissance aux 

divers langues romanes) 

Ce mécanisme permet de refléter l‟identité culturelle et régionale d‟une communauté parlant 

ce dialecte, en valorisant les particularités lexicales, phonétique et grammaticales propres à 

cette variante du langage  

Selon S. CHAKER(2002,p1) : « le berbère est l’une des branches de la grande famille 

linguistique Chamito-sémitique (ou afro-asiatique, selon la terminologie américaine initiée 

par J. Green berg), qui comprend, outre le berbère : le sémitique, le couchitique, l’égyptien 

(ancien) et, avec un degré de parenté plus éloigné, le groupe Tchadique. Le berbère peut être 

considéré comme la langue Autochtone de l’Afrique du Nord et il n’existe actuellement pas de 

trace positive d’une origine extérieure ou de la présence d’un substrat pré- / non-berbère 

dans cette région. Aussi loin que l’on puisse remonter. Le berbère est déjà installé dans son 

territoire actuel. »2 

Selon J. DUBOIS (1999) disait : « Une langue se dialectalise quand elle prend, selon les 

régions ou elle est parlée, des formes nettement différenciées entre elles ; la notion de 

dialectisation présuppose l’unité antérieure, au moins relative, de la langue concernée. Les 

premiers comparatistes ont accepté le principe de langues-mères uniformes et de la 

« naissance » de langues-filles après une rupture soudaine et bien tranchée.… De certaines 

innovations à partir de certains centres et le maintien ailleurs de formes anciennes. »3 

Concernant la dialectisation selon S. HASSANI   

D‟après cette définition, il nous informe sur trois points sur la dialectisation d‟une langue : 

1- La dialectisation donne naissance à des formes nettement différenciées ; 

2- La dialectisation présuppose l‟unité antérieure d‟une langue ; 

3- Certains phénomènes ou traits linguistiques se diffusent de manière inégale à partir de 

certains centres d‟une communauté ou d‟une aire linguistique. 
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1.1Les aires géographiques du berbère   

Les aires géographiques du berbère, ou « aires berbérophones », désignent les régions où l‟on 

parle les langues berbères. Le berbère est présent dans une large partie de l‟Afrique du Nord,  

Couvrant plusieurs pays et regroupant de nombreux dialectes. 

1.1.1 Le berbère en Algérie 

Le berbère en Algérie comprend plusieurs dialectes, parmi lesquels les plus répandus sont : 

1.1.1.1 Kabyle 

Le kabyle est le dialecte le plus parlé en Algérie, principalement en Kabylie. Il se divise en 

trois groupes : 

 Kabyle oriental : parlé dans le centre et l‟est de la Kabylie (Tizi-Ouzou). 

 Kabyle occidental : utilisé dans l‟ouest de la Kabylie (Tizi-Ouzou). 

 Tasaḥlit : parlé dans la partie orientale de la Kabylie, à l‟est du pays. 

Selon S. CHAKER (2011) : « le touareg est parlé dans un immense territoire Sahara-

sahélien, réparti sur au moins 05 pays : Algérie, Libye, Niger, Mali, Burkina-Faso ». 

1.1.1.2 Chaoui 

Le chaoui, également appelé tachawit, est parlé principalement dans les montagnes des Aurès, 

à l‟est de l‟Algérie. Il comprend plusieurs variantes, parmi lesquelles : 

 Chaoui des Aurès 

 Chaoui de Nememcha 

 Chaoui des Hauts Plateaux 

1.1.1.3 Touareg 

Le dialecte touareg appartient à la famille des langues berbères, plus précisément au groupe 

des langues touarègues. Il est connu sous différentes appellations selon la région : 

 Tamacaqt : au nord de l‟aire touarègue 

 Tamajaqt : au centre 

 Tamahaqt : au sud 

Le touareg est parlé par les communautés nomades du Sahara central et méridional. Bien qu‟il 

ait des caractéristiques propres, il reste apparenté à d‟autres dialectes berbères, tels que le 

kabyle, le chaoui et le chleuh. 

 

.1.4 Mozabite 

Le dialecte mozabite englobe les parlers des sept villes de la vallée du Mzab et est connu sous 

le nom de Tamazight. Cette langue, parlée par la communauté mozabite, se distingue par un 
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système vocalique riche, une structure consonantique complexe et un vocabulaire étendu. Le 

mozabite fait partie de la famille des langues chamito-sémitiques. 

1.1.2 Le berbère au Maroc 

Au Maroc, la langue berbère se divise en plusieurs dialectes, qui varient selon les régions, 

notamment le rifain, le moyen atlas, le Souss et le chleuh. 

1.1.2.1 Rifain 

Le rifain, connu sous le nom de Tarifit, appartient à la famille des langues zénètes. Il est 

principalement parlé par les habitants de la région du Rif, au nord du Maroc, et se caractérise 

par des traits grammaticaux et phonétiques distincts, reflétant les particularités culturelles de 

ses locuteurs. 

 

Selon HADDADOU (2006-2007, p19) : « Elle englobe trois zones linguistiques où la 

variation peut être très sensible : la zone de Beni iznasen sur le versant de la 

Méditerranée avec les parlers des At Khaled, At Muqis… etc. La zone du Rif (…) 

également sur la méditerranée avec les parlers des At wariaɣar, des at tuzin, iboqqeyen… 

La zone des Sanhadja de srair, entre la méditerranée et l’Atlantique qui regroupe les 

parlers des Zarqet, des Ay Bchir, des Ayt Khenous etc. ».  

1.1.2.2 Tamazight du Moyen Atlas 

Le Tamazight du Moyen Atlas est un dialecte parlé dans les régions du Moyen Atlas et de 

l'Atlas oriental au Maroc. Il fait partie des langues afro-asiatiques et de la branche berbère du 

Nord. Ce dialecte comprend plusieurs variantes, chacune correspondant à une zone différente 

: 

 Ait Seghrouchen : au nord-est du Moyen Atlas. 

 Ait Warain : au centre du Moyen Atlas. 

 Marmoucha : au sud-est du Moyen Atlas. 

 Ait Seddrate : à l'ouest du Moyen Atlas. 

 Ait Mzal : au nord-ouest du Moyen Atlas. 

1.1.2.3 Souss 

Connu aussi sous les noms de Shilla ou tacelhit, ce dialecte berbère est parlé dans la région de 

Souss, au sud-ouest du Maroc. Il se décline en différentes variantes selon les zones, comme : 

 Ait Souss : dans la plaine du Souss. 

 Ait Baamra : dans les montagnes de l'Atlas. 

 Ait Ida ou Tanane : au sud du Souss. 
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1.1.2.4 Chleuh 

Le chleuh, ou tacelḥit, est une variété de dialecte berbère qui fait partie de la branche berbère 

du Nord des langues afro-asiatiques. Ce dialecte a ses propres caractéristiques qui reflètent la 

culture et l'identité de ceux qui le parlent. 

 

D‟après HADDADOU (2006- 2007, p 20) : « la dénomination de chleuh est assez 

générale et regroupe plusieurs parlers dans un zone géographique très vaste qui occupe 

une grande partie du Sud Marocain ». 

1.1.3 Le berbère en Libye 

Le berbère est une langue parlée par des millions de personnes en Afrique du Nord. En Libye, 

la langue berbère se divise en deux variétés principales : 

1.1.3.1 Nefoussa 

Le dialecte Nefoussa est principalement parlé dans la région des montagnes Nefoussa, à 

l'ouest de la Libye. Cette variété conserve de nombreuses caractéristiques anciennes et est 

utilisée par les communautés berbères locales. Le Nefoussa est connu pour son vocabulaire 

riche et ses structures grammaticales spécifiques, qui le distinguent des autres dialectes 

berbères. 

En berbère „‟tanfusit‟‟. Selon HADDADOU (2006-2007, p 17) : « c’est le dialecte du 

Djebel Nefoussa, en Lybie. Le Djebel Nefoussa ou adrar infusen est célèbre dans 

l’histoire des berbères pour avoir été l’un des foyers politiques, culturels, et religieux 

de l’ibadisme maghrébin ». 

 

1.1.3.2 Tamazight du Sud « Ghadamsi » 

Cette variété est parlée dans le sud de la Libye, notamment dans la région de Ghadamès. Elle 

présente des similitudes avec d'autres dialectes berbères, mais aussi des particularités locales 

qui reflètent l'histoire et la culture des populations de cette région. 

Ces dialectes jouent un rôle important dans la culture et l'identité des communautés berbères 

en Libye, contribuant à la diversité linguistique du pays. 

 

Selon HADDADOU (2006-2007, p 17) : « est le dialecte de l’oasis Libyenne de Ghadamès, 

l’antique Cidamus (en berbère awal n ɛadimes). Même si l’oasis est petite et sa population 

peu nombreuse 4000 habitants en 1968, le dialecte n’est pas homogène ». 
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1.1.4 Le berbère en Tunisie 

Le berbère est parlé par une minorité importante en Tunisie, où il occupe une place essentielle 

dans la culture, ayant existé avant l‟arrivée de la langue arabe. 

1.1.5 Le berbère en Égypte 

Le berbère a des origines anciennes en Égypte, surtout dans les oasis du désert occidental. 

1.1.5.1 Siwi 

Le dialecte siwi est le plus courant en Égypte, principalement parlé dans l'oasis de Siwa, au 

nord-ouest. Ce dialecte possède des caractéristiques uniques qui reflètent la culture de la 

communauté siwi. 

1.1.6 Le berbère au Sénégal 

Le berbère est également présent en Mauritanie et dans le nord-ouest du Sénégal, où il est 

important pour certaines communautés. 

1.1.7 Le berbère aux îles Canaries 

Dans les îles Canaries, on trouve un dialecte berbère qui fait partie des langues chamito-

sémitiques, appelé berbère canarien ou amazigh canarien. 

1.1.8 Le berbère en Mauritanie 

En Mauritanie, le berbère est représenté par la langue zenaga, parlée par une minorité dans le 

sud-ouest du pays. Cette langue est un reflet des traditions et de l‟histoire des populations 

locales. 

1.2 La description des trois dialectes berbères (Kabyle, Touareg de l’Ahaggar, 

Tamazight du Maroc central) 

Nous avons sélectionné trois dialectes berbères distincts, répartis sur une vaste zone 

géographique allant du nord au sud : le kabyle, le touareg de l'Ahaggar et le tamazight du 

Maroc central. 

1.2.1 Le kabyle 

Aussi connu sous le nom de taqbaylit, le kabyle est parlé par environ 6 millions de personnes 

en Algérie, principalement en Kabylie. Ce dialecte s'étend sur plusieurs wilayas, notamment 

Tizi-Ouzou, Sétif, Bouira, Béjaïa, Jijel et Bordj-Bou-Arreridj. Selon HADDADOU (2006-

2007, p. 20), « c‟est le dialecte algérien le plus important, tant par le nombre de locuteurs que 

par la richesse de la documentation disponible depuis près d‟un siècle et demi. Le kabyle est 

également à l‟avant-garde des revendications berbères, notamment dans les départements de 

Tizi-Ouzou et de Béjaïa, où la demande sociale pour l‟enseignement et la production 

culturelle est la plus forte. » 

1.2.2 Le touareg 

Le touareg est une langue parlée par les membres des groupes Kel Ahaggar et Kel Ajjar. Ce 

dialecte présente une diversité linguistique fascinante qui reflète les structures sociales 

hiérarchisées des Touaregs. D‟après FOUCAULD (1953, p. 02) : « Le dialecte de l‟Ahaggar 
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est parlé de manière variable selon les conditions sociales et les regroupements politiques. 

Seuls les nobles le parlent correctement. » R. BASSET (1894, p. 07) précise : « L‟ouest du 

Sahara est occupé par les Touaregs d‟Aheggar, qui touchent d‟un côté au Touat et au Gourara 

et de l‟autre aux Azdjers. » 

1.2.3 Tamazight du Maroc central 

Le tamazight est la langue la plus parlée au Maroc, avec environ 8 à 10 millions de locuteurs, 

notamment dans les régions du Moyen Atlas, du Haut Atlas central et oriental, et du Souss. 

Selon M. TAIFI (L. GALAND 1991) : « La langue du Maroc central ici décrite est l‟une des 

composantes essentielles de l‟ensemble berbère. Elle regroupe divers parlers, et il est difficile 

de la caractériser uniquement par des critères linguistiques, car chacun de ses traits peut se 

retrouver dans d‟autres formes du berbère. » R. BASSET (1952, p. 02) ajoute : « Au Maroc, 

toute la Tachelhit et le Tamazight forment une masse continue s‟étendant de Dira au couloir 

de Taza, couvrant toute la zone montagneuse, notamment le Bani, l‟Anti-Atlas, le grand 

Atlas, le Moyen Atlas et leurs annexes, ainsi qu‟une partie de la vallée du Souss. » 

1.3 Altération de la racine en berbère 

L'altération de la racine en berbère désigne les modifications que subit la racine d'un mot 

selon son contexte grammatical et sémantique. 

1.3.1 Au niveau phonétique 

Cette section s'intéresse aux sons qui composent le langage humain, cherchant à comprendre 

comment ces sons sont produits par l'appareil vocal. Deux éléments fondamentaux structurent 

le système phonétique d'une langue : le consonantique et le vocalisme. 

1.3.1.1 Le consonantique 

Le consonantisme en berbère varie d'un dialecte à l'autre. Certains traits sont communs, tandis 

que d'autres sont spécifiques à certains groupes dialectaux. Le système phonologique berbère 

est minimal, permettant d'analyser les structures phonétiques des dialectes. Selon S. 

CHAKER (1996, p. 10), « les systèmes phonologiques effectifs peuvent être beaucoup plus 

riches et divers… chaque parler a une identité phonétique particulière ». 

1.3.1.1.1 La spirantisation 

Ce phénomène désigne la transformation de consonnes occlusives en fricatives, qui varie 

selon les dialectes. Par exemple, dans plusieurs dialectes du Maghreb, les occlusives comme 

b, t, d se transforment en b, t, d, respectivement. 

1.3.1.1.2 Le chuintement 

Ce phénomène phonologique consiste en la production d'un son sifflant, avec une notable 

variation selon les dialectes. Par exemple, la palatale de « k » peut se changer en chuintante « 

c ». 

1.3.1.1.3 La palatalisation 

C'est un processus courant qui modifie l'articulation d'une consonne sous l'influence d'une 

voyelle antérieure, entraînant un déplacement vers le palais. Par exemple, « ameksa » devient 

« ameysa » pour « berger ». 



Chapitre I                                          la Dialectalisation  du berbère  

 

 

20 

 

1.3.1.1.4 L'opposition de tension 

Ce phénomène présente deux types de consonnes : tendues et non tendues. Les consonnes 

tendues, comme ḍ, impliquent une vibration des cordes vocales, contrairement à leurs 

homologues non tendues. 

1.3.1.1.5 Assimilation 

L'assimilation consiste en une modification d'un son sous l'influence d'un son voisin pour 

faciliter l'articulation. Par exemple, « ldi » devient « lli » pour « ouvrir ». 

1.3.1.1.6 Mutation consonantique 

Ce processus désigne les changements des consonnes durant la parole, souvent en réponse à 

leur environnement phonologique. 

1.3.1.1.7 La bio-vélarisation 

Ce phénomène phonétique aide à comprendre les nuances et variations phonétiques, souvent 

notées par un petit cercle pour signaler l'arrondissement des lèvres. 

1.3.1.2 Le vocalisme 

Le vocalisme berbère est un système fondamentalement ternaire, composé des voyelles a, u et 

i. S. CHAKER (1996, p. 12) note que les phonèmes d‟aperture moyenne, comme /é/ et /o/, 

apparaissent récemment dans certains dialectes. 

1.3.2 Au niveau syntaxique 

Cette section s'intéresse à la structure interne des phrases et à l'organisation des mots. Selon 

N. A. SALMINEN (1997, p. 13), « la syntaxe est l‟étude des relations entre les formes 

élémentaires du discours ». CHAKER (1991, p. 135) identifie cinq types de prédicats non 

verbaux : 

1.3.2.1 Prédicat nominal « pur » 

Juxtapose deux nominaux, souvent réservé aux proverbes. 

1.3.2.2 Prédicat nominal à auxiliaire de prédication spécifique 

Se distingue par un auxiliaire spécifique (D + nom). 

1.3.2.3 Prédicat nominal à auxiliaire de prédication non spécifique 

Utilise plusieurs prépositions associées à un nom. 

1.3.2.4 Prédicat nominal à copule verbale 

Présenté par le verbe « g » (faire) en chleuh. 

1.3.2.5 Prédicats non verbaux à affixes personnels 

Ils n‟expriment pas une action, mais des concepts, idées ou descriptions. 
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1.3.3 Au niveau lexical 

Ce processus linguistique décrit est celui de l'évolution lexicale ou transformation des mots. Il 

se caractérise par des modifications affectant la forme de base (la racine) des mots sous 

l‟influence de facteurs historiques, sociaux ou linguistiques. Ces changements peuvent opérer 

sur plusieurs plans : 

 Phonologique : Transformation des sons dans le mot (comme les évolutions entre 

occlusives et spirantes). 

 Morphologique : Modifications dans la structure des mots par des procédés comme la 

dérivation ou la flexion. 

 Sémantique : Changement de sens d‟un mot au fil du temps ou selon le contexte. 

Ces évolutions permettent à une langue de s‟adapter aux nouvelles réalités sociales et 

culturelles. Par exemple, l‟expansion du vocabulaire est essentielle non seulement pour la 

communication courante, mais aussi pour apprendre de nouvelles connaissances et développer 

des compétences linguistiques. La compréhension des mots et expressions enrichit les 

interactions et constitue une base pour l‟acquisition de concepts plus complexes. 

Ce phénomène illustre également l‟importance du vocabulaire évolutif dans l‟apprentissage 

des langues. En effet, la capacité à comprendre et à intégrer des mots nouveaux joue un rôle 

fondamental dans le développement de la compétence langagière, tant à l‟oral qu‟à l‟écrit. 

J. PICOCHE (1977, pp 45-45) disait : « le lexique est une réalité de la langue à laquelle on 

ne peut accéder que par la connaissance des vocabulaires particuliers qui sont une réalité 

du discours. Le lexique transcende les vocabulaires, mais, n’est accessible que par eux : un 

vocabulaire suppose l’existence du lexique dont il est un échantillon ». 

Selon S. CHAKER (1996, pp 15-16) : « les recoupements de vocabulaire entre les 

principaux dialectes se situent aux environs de 60% sur la base d’une liste lexicale test de 

200 termes élémentaires ». 

Exemples :  

 Taddart                (village) en Kabyle, (maison) en Chaoui et au Maroc. 

 Akal                    (terre) en Kabyle, (pays) en Touareg.  

 Tamazirt               (pays) en Maroc, (jardin) en Kabyle. 

 Tigemmi              (famille) en kabyle, (maison) en Maroc.  

 Izem                     (lion) en kabyle,  (antylope-oryx) en touareg.  

 Afrux                   (oiseau) en kabyle, (enfant) en chleuh.  

 



Chapitre I                                          la Dialectalisation  du berbère  

 

 

22 

 

2 Les aspects morphologiques 

La morphologie est une branche de la linguistique qui étudie la structure interne des mots, en 

se concentrant sur la manière dont ils sont formés à partir de plus petites unités appelées 

morphèmes. Les morphèmes peuvent être des racines ou des affixes, et ils jouent un rôle 

crucial dans la formation des mots et leur signification. 

 

J. DUBOIS (2012, p 311) a défini la morphologie : « est une description à la fois des règles 

de la structure interne des mots et des règles de combinaison des syntagmes en phrase. La 

morphologie se confond alors avec la formation des mots, la flexion et la syntaxe, et s’oppose 

au lexique et à la phonologie ».    

 Voici quelques concepts-clés de la morphologie : 

2.1 Le mot 

 

C‟est le plus petit élément pouvant être prononcé isolément avec un contenue 

sémantique ou pragmatique. Est un élément de langue composé d‟un ou de plusieurs 

phonèmes, susceptible d‟une transcription écrite individualisée (il peut être écrite de manière 

individuelle). Le mot est essentiel, il permet d‟exprimer les idées, les sentiments et les 

expériences des personnes à une catégorie spécifique.  

Le sens d‟un mot peut être modifié par l‟ajout de préfixe, de suffixe ou d‟autre mots.          

Selon J. DUBOIS (1994, p 312) : « sur le plan sémantique, le mot dénote un objet 

(substantif), une action ou un état (verbe), une qualité (adjectif), une relation (préposition), 

etc. »  

D‟après A. LEHMANN et M. F. BERTHET (1998, p 01) : « le mot est l’unité lexicale. 

L’identité d’un mot est constituée de trois éléments : une forme, un sens, une catégorie 

grammatical ».  

2.2Le verbe  

 

C‟est un qui exprime des actions, des états, ou des évènements, il est conjugué en 

fonction du temps, du mode de la personne et cette propriété permet d‟exprimer des nuances 

temporelles et aspectuelles. Selon M.A. HADDADOU (2000, pp 221,222) : « le verbe 

berbère se présente soit sous une forme simple soit sous une forme dérivée, pour chaque 

forme simple ou dérivée, on dispose de 04thèmes qui s’opposent les uns aux autres par des 

variations vocaliques ou consonantiques. »   
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A. BASSET (1929, pp 15,18) a dit : « le verbe comprend une forme simple et des formes 

dérivées » 

 

 

2.3 Le nom 

 

Les noms sont des mots qui désignent des personnes, des lieux, des objets, ou des 

idées. C‟est un mot variable. Sa structure peut varier selon les langues, mais il existe quelques 

éléments communs. Dans de nombreuses langues, le nom est généralement composé d‟un 

radicale ou d‟une racine qui représente le concept principal, suivi éventuellement de préfixes 

ou de suffixes qui modifient ou précisent sa signification. 

 

Selon K. Nait ZERRAD (2001, p 21) : « le nom est un élément variable, il désigne une 

personne, un animal ou une chose, le nom en berbère varie en genre (féminin, masculin), en 

nombre (singulier, pluriel) et en état (libre, annexion) ». 

Selon J. DUBOIS (1994, p 325) : « On a réparti aussi les noms communs en concrets et 

abstraits et en individuels et en collectifs selon la nature de ce qu‟ils désignent. En français, le 

nom peut être caractérisé formellement par un genre et varie en nombre ». 

Le nom en berbère, porte des marques du genre, du nombre et de l‟état. 

Selon GALAND L(p19): « Toute forme associe deux éléments, une racine, et un schème, qui 

constituent le radical auquel s’ajoute souvent pour le nom, toujours pour le verbe,un 

indice;l’indice sera étudié dans deux chapitre distincts,car ses formes et ses fonctions 

diffèrent totalement selon qu’il appartient au nom ou verbe». 

D‟après HADDADOU Mohend Akli(pp200/222) : « Le nom se définit par l’association d’une 

racine lexicale et de 

marques obligatoires (marque du genre, de nombre, et de l’état ».  

 

 

2.4 L’adjectif  

 Est une catégorie de mot qui précise les qualités, les propriétés du nom ou pronom 

auquel elle se rapporte. Il s‟accorde en genre et en nombre, et aussi il peut se présenter sous 

les quatre formes : 
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 (Masculin – singulier/ féminin – singulier / masculin – pluriel/ féminin – pluriel). 

S. CHAKER (1985, p, 129) : « l’adjectif existe dans la totalité du domaine berbère. En tant 

que catégorie syntaxique définie par une compatibilité et une fonction spécifique ». 

 

2.5 Adverbe  

C‟est une catégorie de mot qui apporte plusieurs fonctions importantes dans la phrase : 

 Les adverbes de manière : ils précisent la façon dont les actions sont accomplies (ileḥu 

slaɛqel)  

 Les adverbes de quantité : ils indiquent la mesure (aṭas / drus). 

 Les adverbes de temps : ils permettent de situer les actions (iḍelli/ ass-a). 

  Les adverbes de lieu : ils indiquent l‟endroit des actions (dagi/ akinna). 

 Adverbes d‟affirmation : (ih/ anɛam). 

Et aussi HADDADOU (2000, p 222) a dit : « le nom se définit par l’association d’une racine 

lexicale et d’un schème nominal et de marque obligatoires ». 

Le nom = Le schème + La racine + Les marques obligatoires 

 

a) La racine  

Est un élément de base qui permet de comprendre le sens et l‟origine du mot, et aussi 

il permet facilement de deviner le sens des mots dérivés, la racine du mot est une partie 

irréductible du mot, c‟est-à-dire c‟est la partie qui ne peut être décomposer en unités plus 

petites, elle est composée uniquement de consonnes. 

Selon J. DUBOI (1994, p 395) : « la racine est obtenue après élimination de tous les affixes et 

désinences, elle est porteuse des sèmes essentiels communs à tous les termes constitués avec 

cette racine ». 

D‟après A. BASSET (1952, p 11) : «la racine est un regroupement exclusif de consonnes qui 

constitue le radical et portant, l’armature sémantique du mot. Ces consonnes   sont 

généralement en nombre de trois mais il peut y’en avoir d’une à quatre ». 

F. SADIQI (1997, p 80) a dit que « les racines en berbère sont formées d’un nombre variable 

de consonnes appelées radicales. Cependant la plupart des racines comportent deux à trois 

radicales ». 
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Les types de la racine :  

Nous avons retenu 04 types de racines :  

o Racine monolitère : c’est une racine qui porte une seule consonne.  

Exemple : Ečč   Č  

                  Eg   G 

                  Ddu  D 

 

o Racine bilitère : c’est une racine qui porte deux consonnes. 

Exemple : Ers              RS 

                 Els             LS 

                 Bnu           BN 

o Racine trilitère : c’est une racine qui porte trois consonnes. 

Exemple : Bren      BRN 

                 Fares     FRS  

                 Sellem          SLM 

 

o Racine quadrilitère : c’est une racine qui porte quatre consonnes. 

Exemple :  

                 Xenter         XNTR 

                 Ḥluceg    ḤLCG 

o Racine quinquilitère : c’est une racine qui porte cinq consonnes. 

Exemple : 

                 Clenteḥ  CLNTḤ 

                 

b) Le schème  

          C‟est un élément crucial de la structure des mots, il représente l‟ensemble des voyelles 

et des consonnes qui entourent la racine. Il permet de dériver différents mots qui appartient à 

la même famille dans la racine et de créer des mots appartenant à différentes catégories. 
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D‟après L. GALAND (2013, p 94) : « le schème peut indiquer s’il s’agit d’un nom d’action, 

d’instrument, ou d’action ou encore de singulier ou d’un pluriel, dans le cas d’un verbe, c’est 

l’aspect de la valence qui seront plus ou moins clairement affichés ». 

Selon SARHOUAL (2001-2002, p 06) : « le schème est constitué de voyelles et de consonnes, 

il fournit un sens grammatical, catégoriel, le schème dont la série est limitée dans la langue, 

fournit un sens morphologique, catégorie verbale, dont la forme aspectuelle est fournie par le 

schème ou catégorie nominale comme le nom d’action, nom d’agent ou le nom d’instrument. 

Selon M. TAIFI (1990, p 92) : « le schème à une valeur grammatical, il indique a quelle 

catégorie syntaxique le mot forme appartient ». 

K. NAIT ZERRAD (1996, p 71) a défini : « le schème est les voyelles qui indiquent le temps 

ou l’aspect du verbe ». 

 

 

Les exemples : 

Les mots   Racine  Le schème  

Eḍs  ḌS C1c2 

Tasewwiqt  SWQ Tac1C2ic3t  

 

c) Les marques obligatoires  

Le nom en berbère est constitué de trois modalités obligatoires qui sont : 

 

o Le genre : Selon NAIT ZERRAD (1995, p 44) : « il existe deux genres en berbère : le 

masculin et le féminin » 

- Le masculin : la forme morphologique non-marquée, il commence par une des 

voyelles initiales. 

 Exemple : Axxam / Ul / Imi. 

- Le féminin : la forme marquée, il se forme généralement sur le masculin par la 

préfixation de „‟t‟‟. 

 Exemple : Amɣar = Tamɣart.  
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o Le nombre : Il possède la quantité (singulier et le pluriel). Selon NAIT ZERRAD (1995, 

p 34) : « On distingue trois types de pluriel : le pluriel externe (ajout d‟un suffixe), un 

pluriel interne (alternance interne) et un pluriel mixte (suffixe + alternance interne ».  

- Pluriel externe : argaz : irgazen / taɣenjawt : tiɣenjawin  

- Pluriel interne : amrar : imurar / awtul : iwtal  

- Pluriel mixte : aẓekka : iẓekwan / aḍar : iḍaren 

 

o L‟état : Il oppose deux formes d’état qui sont :  

- L‟état libre : le mot reste tel qu‟il est, aucun changement. 

- L‟état d‟annexion : il subit plusieurs changements, selon NAIT ZERRAD (1995, p 

38) : « l’état d’annexion du nom se manifeste par une modification affectant sa voyelle 

initiale dans certains contextes grammaticaux : préfixation de w ou y et ou maintien 

ou chute de la voyelle initiale ».  

 

Exemples : aɛrur : uɛrur  

                   ulmu : wulmu  

                   tamencert : tmencart.   

                   Imaziɣen : yimaziɣen  

 

3. La définition de la dérivation berbère :  

La dérivation en berbère joue un rôle, tant dans la formation du mot, la formation qui 

consiste en l‟ajout d‟un ou plusieurs préfixes ou suffixe à un radicale (c‟est la combinaison 

d‟un élément lexicale et d‟un morphème lexicale)  

Toute unité lexicale berbère est composée d‟une racine qui est lexical (consonantique), 

qui porte le sens et d‟un schème de dérivation (verbe ou nominale) ce qui concerne les 

nominaux (comme des noms d‟action, des noms d‟agent et des noms d‟instruments…). 

Donc la dérivation, est l‟association d‟une unité lexicale avec une unité grammaticale, elle est 

un procédé de formation des unités. 

Les préfixes et les suffixes sont des éléments porteurs de sens et sont nécessairement 

joints à un radical, le préfixe se place devant le radical, par contre le suffixe est une 

terminaison qui s‟ajoute à la suite de ceux-ci. 
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Selon IMARAZEN.M (2007, p36): « La dérivation, le procédé le plus important et le plus 

productif dans la création lexicale en kabyle, nous pouvons dériver à partir du verbe ; un 

nom d’action verbale, nom d’instrument, un nom concret, un adjectif… ».  

J.DUBOIS (1994 p .136 )  dans son dictionnaire de linguistique et des sciences du langage, 

reconnait au terme dérivation « Pris en un sens large, le terme de dérivation peut désigner de 

façon générale le processus de formation des unités lexicales .Dans un emploi plus restreint 

et plus courant, le terme de dérivation s’oppose à composition ( formation de mots 

composés),le recours à la dérivation étant variable selon les langues » , par lequel on désigne 

l’adjonction de préfixes ou de suffixes au radical. Il n’arrêtera ici à ce second emploi. 

 

 Elle occupe une place centrale dans le fonctionnement linguistique du berbère, elle 

permet de créer de nouveaux mots à partir d‟une base lexicale en ajoutant des affixes comme 

(préfixes, suffixes, infixes) d‟une catégorie grammaticale spécifique (nom, verbe, adjectif, 

adverbe). Elle permet de créer une multitude de mots dérivés à partir d‟une seule racine, elle 

se distingue par une grande richesse et sa productivité dans la formation des unités lexicales.  

Comme la souligné S. CHAKER dans l‟encyclopédie berbère, la dérivation occupe une place 

centrale dans le fonctionnement linguistique du berbère, elle joue un rôle déterminant tant 

dans la constitution du lexique que dans l‟élaboration de la phrase verbale.  

Selon S. CHAKER (1995, p 2277) : « en berbère, la dérivation joue un rôle essentiel, tant 

dans la formation du lexique qui dans la syntaxe de la phrase verbale (cf. notice « diathèse ») 

alors que la composition est un phénomène beaucoup plus rare. Du point de vue de la 

morphogenèse du lexique berbère. On peut considérer que l’essentiel des formes lexicales de 

la langue, qu’elles soient verbales ou nominales est fondée sur la dérivation ».    

D‟après DUBOIS (1994, p 136): « la dérivation peut désigner de façon générale le processus 

de formation des unités lexicales. Dans un emploi plus restreint et plus courant, le terme de 

dérivation s’oppose à composition (formation de mot composés) le recours à la dérivation 

étant variable selon les langues ».  

Selon CHAKER (P, 180) : « la dérivation recouvre en fait des procédures très diverses et 

hétérogènes. On distinguera d’emblée (des dérivations expressives, et des dérivations 

grammaticales) ».   

La dérivation se compose de deux variations différentes : 
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La dérivation grammaticale (syntaxe) 

  La dérivation grammaticale est un processus linguistique fondamental en berbère qui 

consiste à former de nouveaux mots à partir d'une racine existante en ajoutant des affixes 

(préfixes ou suffixes). Ces affixes ne modifient pas le sens de base de la racine, mais ils en 

précisent la fonction grammaticale (nom, verbe, adjectif) ou sa valeur sémantique. 

Selon S. CHAKER (1995) : la dérivation proprement grammaticale qui correspond à la fois 

aux procédures régulières de formation des nominaux et à la dérivation d‟orientation verbale 

(cf. Diathèse) ». 

 

3.1.1Dérivation verbale  

  C‟est le processus de formation de nouveaux verbes à partir de mots existant. 

M. A. HADDADOU (2000, p, 241) a dit : « généralement il est obtenu par l’ajoute d’affixes 

dérivationnels. ‘’S’’ de sens actif, ‘’T’’ de sens passif , ‘’M’’ de sens réciproque ». 

 

 Dérivation verbale sur la base verbale   

 C‟est une dérivation qui peut changer l‟orientation du verbe après la préfixation de 

différentes formes. 

La forme passive :  

 C‟est une forme qui exprime l‟action subie par le sujet avec l‟ajout de préfixe au radical 

verbal par „‟ttu‟‟, „‟ttw‟‟, „‟mm‟‟, „‟n‟‟, „‟nn‟‟. 

Exemple :          ɛelleq             ttuɛelleq 

                            Bru             nnebru   

                            Fren            ttwafren  

F. SADIQI (1997 p, 91) : « (…) il exprime le fait que quelque chose ou quelqu’un subit une 

action, un évènement (…) » 

La forme réciproque : 

  C‟est une forme qui exprime une action mutuelle entre deux sujets ou plus avec l‟ajout de 

préfixe au radical verbal par „‟m‟‟, „‟mm‟‟, et „‟my‟‟.  

Exemple : Ḥemmel              mḥemmal  

F. SADIQI (1997 p, 97) : « les formes réciproque sont obtenues par la préfixation de l’affixe 

de réciprocité ‘’m’’ à la forme simple du verbe » 
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La forme factitive :  

C‟est une forme qui exprime l‟action de faire l‟action du verbe avec l‟ajout de préfixe au 

radical verbal par „‟s‟‟ou „‟ss‟‟.  

 Exemples :        Rwel               serwel  

                            Xdem               sexdem. 

 Dérivation verbale sur la base nominale  

C‟est un processus qui implique l‟ajout de préfixes ou de suffixes au nom d‟origine entraine 

un changement de catégorie du mot (nom            verbe) 

Exemple :  Awal            siwel  

3.1.2Dérivation nominale 

  Est un processus de création de nouveaux noms en ajoutant de préfixes ou des suffixes à 

la base du mot d‟origine. 

Elle a défini par M. A. HADDADOU (2000, p, 245) que : « la dérivation nominale est moins 

importante que la dérivation verbale, mais elle est attestée dans tous les parlers où elle 

fournit, par le jeu de la flexion vocalique ou de l’affixation, quelques vocabulaires 

spécialisés ». 

 Dérivation nominale sur la base verbale  

 C‟est une dérivation qui peut changer le sens du verbe après la préfixation de différents 

types de verbes. 

Nom d’agent : 

 Selon J. BUBOIS (1994, p 22) : « l’agent est dans une grammaire casuelle, l’être qui 

accomplit fonction exprimée par le verbe ».                                                       

 Exemples :           Xdem               axeddam   

                                Aker            amaker / amakar  

 

Nom d’action : 

 Est un mot dérivé d‟un verbe et qui exprime une action, un état ou une qualité. Il est un nom 

qui a été créé à partir d‟un verbe en ajoutant les suffixes et les préfixes les plus courantes.  

Exemples :            Zdem            azdam                     

                                Ers                 tarusi  
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Nom d’instrument : 

 

Le nom d‟instrument en berbère varie selon les régions et les dialectes. 

 IMARRAZEN .M (2013, p46) confirme que : « Il n’existe, en kabyle, que quelques cas de 

noms d’instruments, on utilise, souvent des emprunts à d’autres langues, notamment à 

l’arabe. 

Ces noms d’instruments sont dérivés à partir de verbe auxquels on fait subir les modifications 

suivantes : préfixation de (am / im / as / is) et ou alternance vocalique. » 

Le nom d‟instrument sont rares, se forme par la suffixation d‟un « a » « as » au verbe. 

Exemples :  

ṣewwer = taṣewwart  

Ddez= Amaddaz Azduz 

Krez = amekraz  

Sni = tissegnit  

 

 S. HASSANI (2019, p 101) a dit « les dérivés de ce type sont extrêmement rares, ils 

présentent une morphologie analogue à celle des noms d‟action verbale issus des verbes 

dérivés en ‟‟s‟‟, qui de leur côté, tendent à devenir des déverbatifs concrets ».  

 

 Exemples :     NQC : amenqac 

                         NƔR : amenɣaṛ 

                         HRZ : amehraz 

 

 Dérivation nominale sur la base nominale :  

C‟est l‟ajout de préfixe (AMS) au nom d‟origine. 

Exemples : Adrar               amsedrar 

                   Abrid               amsebrid  

                   Lbaṭel              amesbaṭli  
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3.2La dérivation de manière  

 La dérivation de manière en berbère est un processus morphologique qui permet de former de 

nouveaux verbes exprimant une manière d'agir à partir d'une racine verbale existante. 

Selon S. CHAKER (1995) : « La dérivation de manière D. Cohen (968) beaucoup moins 

systématique et plus diversifiée (redoublement, affixes divers cf. Chaker 1985), qui intervient 

essentiellement dans la formation d’un lexique secondaire : mot expressifs, affectifs, 

diminutifs, augmentatif, onomatopées… ». 

 

3.2.1Par redoublement  

 C‟est un processus linguistique qui consiste à répéter tout ou une partie de mot d‟origine pour 

avoir des nouveaux mots, et ce processus est composé de : 

- Un redoublement total : il désigne une répétition totale de mot. 

Exemples :            FR : fer   ferfer (s‟envoler) 

                              DN : den   denden (taper la tête)  

                              NƐ : neɛ neɛneɛ (plante) 

- Un redoublement partiel : il désigne une répétition d‟une seule partie du mot. 

Exemples :           ƔL : Ɣli              Ɣlilu (Plante)  

                              GL :                       Gellel 

3.2.2Par affixation  

Selon DUBOIS (1994, p 21) : « l’affixation consiste à créer des mots nouveaux par 

l’adjonction d’affixes à un radical ». 

Exemple :             aḍad (doigt)           taḍadect. 

3.2.3Par préfixation  

 Selon DUBOIS (1994, p 377) : « on appelle préfixe un morphème de la classe des 

affixes figurant à l’initiale d’une unité lexicale ». 

Exemples : Asagem : as + Agem   

                   Ckunteḍ : cku + nteḍ 

                   ḥnucceg : ḥnu + cceg 

 

3.2.4Par infixation  

 Selon DUBOIS (1994, p 247) : « on appelle infixe l’affixe qui s’insère à l’intérieur 

d’un mot pour en modifier le sens ». 
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Exemple :    Afus : afettus 

 

3.2.5Par suffixation  

Selon DUBOIS (1994, p 455) : « le suffixe est un affixe qui suit le radical auquel il est 

étroitement lié ». 

Exemple :                                Aqemmuc 

                   Imi                  Aqamum 

                                           Adamum 

La racine est la première base de tous les dérivés, par conséquent, ces dérivés sont soit 

obtenus soit directement de la racine comme les noms simples „‟aqerdac‟‟, la racine 

„‟QRDC‟‟ et „‟aru‟‟ la racine „‟ R‟‟. 

GALAND L(2013,96). dit : « Toute forme nominale ou verbale peut être considéré comme 

dérivés de la racine par l’intermédiaire du schème ». 

 En fonction de la morphologie et du sens des dérivés, nous distinguons 04 catégories de 

bases de dérivation : 

1. La dérivation sur une base verbale : 

Lorsque son schème correspond à l‟un des schèmes du verbe conjugué, un verbe peut être 

utilisé comme base de dérivation pour le dérivé. (Le verbe peut être un dérivé car son schème 

correspond à des schèmes du verbe) 

On peut les classer comme : 

- La classe des dérivés sur une base verbale par affixation : 

L‟affixe + le schème du verbe  

Exemples :  

Le verbe (imɣur) : son dérivé « ameqqran » est un adjectif.  

                               Sa racine « MƔR ».  

                               Son schème « ac1C2c3an ».   

Donc dans ce cas l‟adjectif « ameqqran » c‟est un mot dérivé sur la base du verbe. 

Le mot dérivé (serwel), son verbe « rwel » avec l‟ajout de « s » + « rwel » = serwel  

Le mot « tarewla » c‟est un nom d‟action du verbe « rwel » + l‟ajout de « t ». 

 



Chapitre I                                          la Dialectalisation  du berbère  

 

 

34 

 

- La classe des dérivés sur une base verbale sans changement de schème ni 

d’affixation : 

Cette classe provoque un changement qui est de classe syntaxique donne un mot dérivé sans 

affixation. 

Exemples :  

Le mot „‟fellu‟‟ «c1C2u » est dérivé du verbe „‟flu‟‟ qui est a pour racine « FL », donc ce mot 

„‟fellu‟‟ est dérivé sur la base verbale sans affixation. (Rien n‟est rajouté, et il y‟a un 

changement de classe syntaxique) 

 

2. La dérivation sur une base nominale :  

On obtient ce type de dérivé leur ajoutant sans modifier le schème nominal, comme c‟est le 

cas de : „‟tamɣart‟‟ « veille femme » : tac1c2ac3t qui dérivé du nom „‟amɣar‟‟ « vieux 

homme » ac1c2ac3 par préfixation de la voyelle « a » (avec l‟affixe flexionnel du féminin t…t). 

Amellaẓu : « amC1ac2u »  dérive de „‟llaẓ‟‟ : C1ac1 par préfixation de „‟am‟‟. Schème 

« amC1aC2u 

 

3. La dérivation sur la base de la racine : 

Cette forme de dérivation concerne les dérivés qui ont une structure distincte de cette du nom 

simple ou du verbe conjugué, avec ou sans  affixation. Ces drivés proviennent directement de 

la racine, ce qui signifie qu‟ils peuvent être considérés comme des dérivés avec de nouveaux 

schèmes. 

La racine : dans un nom peut varier selon la langue. En générale, la racine d‟un nom est la 

partie fondamentale qui exprime le concept principal. La structure de la racine dans un nom 

dépend de la langue spécifique et des règles de formation des mots propres à cette langue.  

GALANDL (2013 ,92) « On considère généralement que les phonèmes qui la constituent sont 

toujours des consonnes (ou des semi-consonnes), dites radicales ». 

- Racine monolitères.  

- Racine bilitères. 

- Racine trilitères. 

- Racines quadrilitaires.  
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Le nom d‟action fonctionne aussi comme nom concret, mais y‟a des cas ou le nom concret 

diffère de celle du nom d‟action. 

Le verbe  Le nom d‟action  Le nom concret  

Bges  Abgas  Tabgest  

Ɣli  Aɣelluy  Aɣelluy  

 

Conclusion: 

Pour des raisons historiques et géographiques, la langue berbère ne se présente pas sous une 

forme unique, c‟est une langue qui a éclaté en plusieurs dialectes différents. 

 Dans ce chapitre, nous avons vu que les dialectes de la langue berbère sont repartis sur 

une air géographique immense. Ils se representent en trois groupes (le berbère du nord, le 

berbère du sud et le berbère oriental), cette diversité dialectale se manifeste dans le système 

linguistique qui touche les racines au niveaux phonétique qui provoquent les changements par 

des occlusives simple b,d,t,g... qui passent aux spirantes b,d,t,g..., certaines consonnes se 

réalisent en chuintantes comme k = c, k = y, g = j. 

 Parmis les éléments de la dialectalisation, nous avons également les altérations qui 

touchent la racine comme l‟assimilation, la labio-vélarisation, l‟opposition de tension et aussi 

la métathèse qui est le changement de l‟ordre des consonnes. 

 Ainsi, au niveau syntaxique qui s‟interresse à la structure interne de la phrase, nous avons 

repéré cinq grands types de prédicats non verbaux selon Salem CHAKER (1991, p,135). 

 Et également au niveau lexical, nous avons relevé des mots qui ont le même signifiant 

mais le signifié divergent. 

 Ensuite, nous avons parlé sur les fondamentaux de la morphologie où nous avons 

mentionné le mot, le verbe, l‟adjectif, l‟adverbe, le nom, la racine, le schème et les marques 

obligatoires. 

 Enfin, nous avons cité la dérivation en berbère et ses deux types : dérivation 

grammaticale et dérivation de manière.  
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Introduction  

Ce chapitre se concentre sur une analyse quantitative basée sur la productivité des noms 

d‟instruments.  

Tout d‟abord, nous allons vérifier leurs productivités dans ces trois dialectes : 

kabyle,touareg et maroc Central s‟il est similaire ou bien y‟a un dialecte qui produit plus que 

les autres, et nous allons examiner si elles produisent les mêmes dérivés. 

Ensuite nous allons relever les noms d‟instrument et nous les classerons en racines : 

bilitères, trilitères et quadrilatères. 

Par la suite, nous examinerons les noms d‟instruments désignés par le sens de la racine 

et par le signifié du schème comme : Asagem, Tisegnit, Azduz et Tamaddazt… et les noms 

dans la nature instrumental n‟est désigné que par le sens de la racine comme : Afḍis, Aɣerbal, 

Aqabac … 

 

I. La définition de nom d’instrument  

C‟est un nom qui désigne l‟objet, instrument ou l‟outil utilisé pour effectuer une action ou une 

tache précise. Il est rare en kabyle, il se forme généralement en préfixant au radical du verbe 

« s » de la forme factitive par exemple le verbe Agem             Asagem 

« On peut sérieusement s’interroger sur l’existence réelle de cette catégorie en synchronie : 

les dérivés de ce type sont extrêmement rares et tendent à se confondre avec les noms 

d’action verbale issus de verbes dérivés en as-, qui de leurs coté tendent à devenir des 

déverbatifs concrets » Selon CHAKER Salem(2003 ,p195) 

La comparaison de la productivité des noms d’instrument dans les trois dialectes  

Sur un total de 301 noms d‟instrument étudiés dans trois dialectes ( Kabyle, Touareg, et 

Maroc Central),nous avons identifié 54 noms d‟instrument commun . Notre analyse a révélé 

que les dialectes Kabyle et Touareg sont les plus productifs en termes de nombre de noms 

d‟instrument. 

Les résultats sont les suivants : 

Les noms d‟instruments dans les trois dialectes : 301 

Kabyle : 146 noms d‟instrument, se plaçant en première position 

Touareg : 91 noms d‟instrument, en deuxième position  
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Maroc Central : 64 noms d‟instrument, en troisième position 

1) Les  noms d‟instrument :     

 

1.  Win yeqqes uzrem , yettaggad  aseɣwen 

2. Tamussni d asafu n wurɣu 

3. Yufa umger titar –is 

4. Ad t-ig rebbi d afrag fell-awen  

Ces noms qui sont en gras on les appelle : les noms d‟instrument 

La forme des noms d‟instrument son divisé en deux partie : 

Le première forme :                                        :    

 Qqen  Aseɣwen                             

 Ifaw  Asafu 

La deuxième forme :    

 Mger  Amger 

 Freg  Afrag 

 

Donc le nom d‟instument est formé selon la forme du verbe  

 

1- différence a/i + préfixe "s" + radical  du verbe 

 Regel Asergel 

 Agem  asagem  

 Ifaw  Asafu 

 

2- difèrence « a »+ radical du verbe  

 

 Mger  Amger 

 Ttel    (t) attal (t) 

 Freg  Afrag  
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3 différence « a /i » + préfixe « m » + radical du verbe  

 

 Aru Imru 

 Nqec  Amenqac  

 Lwi  imelwi  

Les noms d‟instrument ne sont pas fréquents en kabyle mais pn peut les formes à partir des 

verbes  

 Ismiḍ Asemmaḍ  ( refrigérateur) 

 Gres  Asegras  (congélateur) 

Remarque  

Lorsque la lettre « z » est dans le corps du préfixe « s », on la prononce «  z » 

 Mzi Asemzi (Azemzi) 

 Ddez  Asduz (Azduz) 

Les noms d’instrument formé d’une racine à 1 consonne «  C1 » 

 

La racine SR : verbe « ar » : Tasarute  en kabyle  tasarutt touareg « clé » 

 

Les noms d’instrument formé d’une racine à  deux consonne « C1C2 » 

 

-La racine DZ :verbe « Ddez » « :Amaddaz /tamaddazt   en 

kabyle « Adanaɣ  »touareg  « Amaddaz /Tamaddazt » Maroc centrale « Maillet ou 

gros bâton Battoire pour laver le linge » DH touareg  

 

Azduz/ tazduzt en kabyle Eheṛen en touareg azduz /tazduzt Maroc central  

« Massue en bois pilon ou battoir plus petit » 

 

-La racine GM :verbe « Agem /Asagem  en kabyle  

 

TaxelilttouaregAgenbur /Tagenburt Mroc centrale « cruche en terre » 

 

-La racine GN :verbe « GNU » Tissegnit/issegni  en kabyle  tatanut /tesubla /Titna 

tourage  Tisegnit/isegni Maroc centrale  « Aiguille,crosse » 



  Chapitre II                                                         Analyse comparative  

40 

 

 

-la racine ɣm :verbe « ɣumm » « Aɣummu/taɣummut » 

kabyletisittouaregAqfalMaroc centrale  « Bouchon » 

 

-La racine QS :verbe « Qeṣṣ »  Lemqes /Timqessin kabyle timuḍah touareg 

Tuzlin /tuzzalt Maroc centrale  »Grande ciseaux / petite ciseaux » 

 

-la racine RZ :verbe « Arez » Azarez /izuraz kabyleAkamiltouareg « corde » 

-la racine ṢF :verbe « ṣeffi » taṣeffit » kabyletaṣeffayt /imeṣfi Maroc central  

« Filtre,clan  » 

 

-la racine TL :verbe « ttel » Tattalt kabyle Asateltouareg  « Bande qui attache le 

maillet » 

 

-la racine BRY :verbe « Ebri »  

AberraykabyleTamṛestTouareg « Broyeur,Meule,Molaire »  

 

-la racine HRS :verbe « EhriAmehrazkabyleTindi/Akabartouareg « Mortier » 

 

-la racine MQL :verbe « QLI » lmeqlikabyle « Pole à fuir » 

 

-la racine DZ :verbe « Ddez » Azduz/ tazduzt en kabyle azduz /tazduzt Maroc 

central « Maillet , battoire » 

 

 

Les noms d’instrument formé une racine trois consonne C1C2C3 

 

-la racine DḤ verbe : dewweḥ Dduḥ C1uc2 kabyle Tawliwala 

Tac1c2ic1ac2atouareg Idduḥ iC1uc2  « Berceau » 

 

-la racine ḤD : verbe « Ḥedded »Leḥdid kabyleleḥdidMaroc centrale  »Fer à 

repasse » 
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-la racine NƔC/NQC: verbre « Nɣec/Nqec » Amenqac kabyle Azɣehtouareg 

« Pioche » 

 

- la racine BḤR: verbe « Bbuḥru » Tasebbaḥrut » kabyle Twatwat touareg 

Éventail 

 

 -la racine CḌB :verbe « ceṭṭeb » Taceṭṭabt kabyle «  Menu en bois » 

 

-la racine CKL :verbe « cekkel »Acekkal kabyle   Asamek /asamed  touareg 

 «  Sac, Toile à sac  » 

 

-la racine CQR :verbe « ceqqer » Acaqur / Tacaqurt kabyle Ccaqur / Tacaqqurt 

Maroc central «  Grande hache Hachette  » 

 

-la racine FRS :verbe « Fres » Taferrast kabyle » Fourche,Râteau » 

 

-la racine GRB :verbe « Grireb » Tasegrarabt kabyle Teruritouareg « Bille , 

Roulette » 

 

-La racine GZM :verbe « Gezem » Tagezzamt kabyleAmarṭas touareg  « Planche à 

hacher » 

 

-la racine ḤBK :verbe « Ḥbek »Tamehḥbakt  kabyle « Baguette servant à battre la 

laine » 

 

-la racine JBD : verbe « Jbed » Ajebbad / Tajebbat kabyle Tajbbat Maroc central 

« Bâton vertical Tendeur, pince fixé » 

 

-la racine MCḌ : verbe « Mceḍ » timceṭṭ kabyle  Aseriteg Touareg Peigne à 

cheveux emprunte à l‟arabe  

 

-la racine NDW : verbe « sendu » Tamsendut kabyle « Instrument qui baratte » 
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-la racine NCB :verbe « neccab »Aneccab kabyle « Instrument qui baratte » 

 

-la racine NƔR : verbe « Nqar » Amenqar kabyleTisenttouareg « Poinçon » 

emprunte à l‟arabe   

 

- la racine QBC : verbe « Nɣec/Qbec »  Aqabac kabyle  Azṛeh touareg 

Aqebbuc /Taqebbuct Maroc centrale « Pioche Petite pioche Pot en terre cuite  

Petit tas de détritus » 

 

-la racine QDḤ :verbe «  qdudeḥ » aqedduḥ kabyle aqedduḥMaroc centrale «  Plat 

en bois assez grand » 

 

-La racine QFL : verbe « Qfel » Aqefal kabyle KetsukerTouareg Leqfel  Maroc 

centrale « Joint » 

 

-la racine QRC : verbe « Qerrec »Aqerrac /taqerractkabyle » Roseau  fendu à une 

extrémité pour cueillir les figues de barbarie, Piège »  

 

-la racine QṢB : verbe « jewweq » Ajewwaq kabyle Taẓemmart  Touareg « Flute 

de roseau » 

 

-la racine QṬR : verbe « Qiṭṭer »Taqeṭṭart kabyle LqeṭṭartMaroc central  « Filtre » 

-la racine RḤL :verbe « Reḥḥel » Taṛṛeḥalitkabyle Tilweq Touareg « Grand hotte en 

roseaux ou en baguette d‟olive » 

 

-la racine SGN :verbe « gnu » issegni /tissegnit titna /tatanuttouaregisegni 

/tissegnitMaroc centrale « Grosse aiguille,Aiguille » 

 

- la racine SKR : verbe « sekkeṛ »Tasekkaṛt kabyle AqfalMaroc centrale 

« Fermeture » 

 

-La racine ZDG : verbe  « izdig » timezzdegt kabyle « Maillet , battoire » 
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-la racine ZMR :verbe « zemmer » tazemmart » kabyletazammart touareg « Fifre , 

Flageolet » 

 

Nom d’instrument :  

Est un nom qui décrit la chose avec laquelle nous effectuons l'action décrite par le verbe. Il a 

de nombreuses formes 

II. . Les noms d’instruments par leurs signifié seulement et son  schème spécifique 

1. Les noms d’instruments avec des racines bilitères :  

 Racine Kabyle 

 

Touareg Maroc 

central 

Français 

1 CY Taccuyt 

TaC1uc2T 

 

Teɣirt 

Tc1ic2t 

 

 Marmite 

en terre 

2 QS  

 

Lemqes 

C1c2c3c4 

Timqessin  

Tic1c2C3in 

 

Timuḍah 

Tic1uc2ac3 

Tuzlin  

c1c2c3ic4  

Tuzzalt 

c1C2ac3t 

Grande 

ciseaux 

Petite 

ciseaux  

3 MS Elmus 

c1 c2uc3 

tafrut 

 

Elmusi /  

c1c2uc3i 

Asemmahed  

ac1C2ac3c4 

 

Lmus  

c1c2uc3 

Couteau 

 

 

Dans ce cas, nous avons pris quelques exemples des racines bilitères avec du schème 

différent: 

 

La racine « CY » présente des noms d‟instruments avec des schèmes et des racines différentes 

en kabyle CY  et en touareg de l‟Ahaggar ƔR . 

- Noms d‟instruments est produite dans le kabyle et touareg mais, il n‟est pas présent en 

tamaziɣt de Moyen atlas (Maroc central).  

-Les racines « MS » et « QS » : 
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La racine QS en kabyle en touareg ḌH en tamazight du Maroc central ZL , alors nous avons 

distingué que les racine et le schème transforment d‟un dialecte à l‟autre . 

Pour la racine MS dans les trois dialectes est la même mais le schème est différent.  

 - Ces deux racines marquent la productivité des noms d‟instruments dans les trois dialectes: 

Kabyle, touareg et tamaziɣt de Maroc central avec des schèmes différents. 

Le nom d‟instrument en kabyle et en tamazight du Maroc central sont des noms d‟instruments 

juste par le signifié (le sens uniquement),le schème de la racine MS en kabyle et en tamazight 

du Maroc central sont identiques le sens inverse en touareg . 
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2. Les noms d’instruments avec  des racines trilitères : 

 

 

 

 Racine Kabyle Touareg MAROC CENTRAL  Français 

1 QBC Aqabac  

Ac1ac2ac3 

Taqabact  

Tac1ac2ac3t 

Aqbuc  

Ac1c2uc3 

Taqbuct 

 Tac1c2uc3t 

Azṛeh  

Ac1c2c3 

 

 

 

 

 

 

            Aqebbuc  

Ac1C2uc3 

Taqebbuct  

Tac1c2uc3t 

Pioche  

           Petite pioche  

         Pot en terre cuite  

 

 

2 FḌS Afḍis 

Ac1c2ic3 

Tafḍist 

Tac1c2ic3t 

 

Afeḍis 

Ac1c2ic3 

/ 

Afddis 

Ac1C2ic3 

Masse pour casser les 

pierres  

Marteau  

 

3 CWR Acwari  

Ac1c2ac3i 

Tacwarit 

Tac1c2ac3it 

 

 Acwari  

Ac1c2ac3i 

 

 

 Double panier en 

sparterie pour transport 

sur bête de somme 

4 CQR Acaqur  

Ac1c2uc3 

Tacaqurt  

Tac1c2uc3t  

 

 Ccaqur  

C1ac2uc3 

Tacaqqurt 

Tac1a C2uc3t 

 

Grande hache  

Hachette  

 

5 ḌJN Aḍajin 

Ac1ac2ic3 

Taḍajint 

Ac1ac2ic3 

 

 

 

Aɣlal 

Ac1c2ac2 

 Plat allant au feu 

Petit plat on y cuit 
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A partir de ces exemples cirés dans ce tableau ci dessous nous avons trouvé 

La racine “QBC” présente des noms d‟instruments dans les trois dialectes avec des schèmes 

différents 

Pour la racine “FḌS” a un schème identique en kabyle et touareg le sens contraire en 

tamazight du Maroc central y‟a de la tension de la consonne D .  

Nous remarquons que la racine FḌS est considérer un nom d‟ instrument dans le dialecte 

K,TO,MC juste par le signifié seulement. 

La racine “CWR” a donné naissance à des noms d‟instruments juste dans les deux dialectes 

K,MC avec un meme schème. 

Les racines comme ( CQR ,ḌJN )présentent une forme différente entre les dialectes sans 

oublier que il y‟a des dialectes qui ne produisent pas les noms d‟instruments en kabyle pour la  

racine CQR et en touareg n‟est pas présent , pour la racine ḌJN en kabyle est en touareg en 

ƔL. 

3. Les noms d’instruments avec des racines quadrilatères   

 

 Racine Kabyle Touareg MAROC 

CENTRAL  

Français 

1 BCKḌ Abeckiḍ 

Ac1c2c3ic4 

Tabeckiṭ 

Tac1c2c3ic4 

Buẓrara  

c1uc2c3ac3a 

Elbarud  

lc1ac2uc3 

 Fusil long 

Petit fusil 

 

 

2 

GLZM Agelzim  

Ac1c2c3ic4 

Tagelzimt 

 

Tac1c2c3ic4t 

Azɣeh  

Ac1c2c3 

Aɣersellef  

Ac1c2c3C4c5 

Agelzim  

Ac1c2c3ic4 

Tagelzimt  

Tac1c2c3ic4t 

Hache, 

Pioche 

Hachette, 

herminette 

 

3 FQLJ 

 

Tafeqlujt 

Tac1c2c3uc4t 

 

Taɣessimt  

Tac1C2 ic3t 

 Petite 

courge 

4 BLYN Abelyun  

Ac1c2c3uc4 

  Bidon 
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Pour la racine “BCKḌ” seuls les deux dialectes ont formé des noms d‟instruments différents, 

chacun suivant un schème morphologique propre et une racine différente . 

 La racine “GLZM” présente des noms d‟instruments dans les trois dialectes tels que K, TO, 

MC avec des schèmes similaire. 

La racine “FQLJ” produit des noms d‟instruments seulement dans deux dialectes K, TO 

avec des schèmes et des racines différents. 

Pour la racine “BLYN” à donné naissance à des noms d‟instruments exclusivement en 

kabyle, contrairement à ce qui se passe dans les autres dialectes TO, MC. 

Nous avons remarqué que ces deux racines BCKḌ est transformé en touareg en BẒR, et la 

racine FQLJ est transformé en touareg en ƔSM .  

    

III. Les noms d’instrument par le schème et par le sens : 

Racine Kabyle 

 

Touareg Maroc central Français 

R 

 

Tasarut  

Tac1ac2ut 

 

 

 

Tasarutt 

Tac1ac2utt 

 

 

Clé  

 

Remarque :  

- Dans cette exemple  nous remarquons que  la racine «R »   et  le « S » c‟est un préfixe 

du nom d‟instrument. 

R –ar «  ouvrir en touareg » ,tasarut « clé » en kabyle  

tasarut « clé » (cité par L. Galand) nom d‟instrument sans verbe en chleuh et en 

kabyle (peut-être dans tout le berbère nord), mais le verbe (base de dérivation) est conservé en 

touareg  ar « ouvrir ». 
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1. Les noms d’instrument formé par préfixation de  (a) s : 

 

Le productivité du nom d‟instrument est encore plus faible. Normalement, un nom 

d‟instrument est formé par préfixation de  (a) s 

 

- ddez « piler, pulvériser »  KB, TM : azduz (asduz) «  masse, maillet à manche » 

To, Eheɣren. 

-  rgel « boucher »  KB : asergel «  bouchon », TO :Asher / isharen « couvercle »  

 

-   qqes « piquer »  KB isiqes / tisiqest «  aiguillon, dard »  TO «  tiskert » », TM : asq°s                

« dard, aiguillon » 

 

-  qqen   « attacher, lier »   KB : aseɣwen  ( racine ƔN /ƔWN) « corde qui attache les pieds 

de devant des animaux », en TM : asqqen « corde »  TO «  akamil » 

 

-  ag°em (KB), agem (TM) « puiser, chercher de l‟eau »  KB : asag°em «  cruche en terre à 

rapporter l‟eau de la fontaine ». En tamazight, le signifiant existe mais il n‟est plus  nom 

d‟instrument : asagum « fontaine, source, point d‟eau ». , TO : Taxelilt 

 

-  qfel : KB «  fermer, boucher »  aseqfel «joint, bande de tissu qui empêche la vapeur de 

s‟échapper entre le couscoussier et la marmite». 

 

-gnu TM « coudre, rapiécer », gnu  KB «fixer le bâton de chaîne »  KB : asegnu      « fil qui 

fixe le tissage à l‟ensouple inférieure » + tissegnit  « aiguille ». TM : tisegnit « aiguille », le 

lexème asegnu du kabyle, n‟est pas attesté en tamazight. 

 

-  end / endu « être baratté » TM : tisenda « trois perches servant à suspendre  l‟outre-

baratte  dans laquelle on bat le lait », KB : . Parallèlement à ce lexème le tamazight recèle 

aussi amsendu (de même sens que le précédent), l‟on a là un autre exemple du glissement du 

schème de nom d‟agent vers le nom d‟instrument. La confusion est encore totale en kabyle,  

 

Dès lors que le lexème tamsendut  désigne aussi bien « la femme qui baratte » que « la baratte 

elle-même »  
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-Bbuḥru : « se rafraîchir » KB tasebbaḥrut  « èventail » TO :twatwat , TM :  le lexème 

tasebbahrut  du kabyle et tawtwat en touage  n‟est pas attesté en  TM . 

 

-grireb : « rouler »KB tasegrarabt « Bille,Roulette » TO :teruri , TM : le lexème 

tasegrarabt du kabyle et teruri en Touareg n‟est pas attestè en TM  

 

 

2. Nom d’instrument par  forme par préfixation de (a) m : 

Il s‟agit d‟un glissement du schème du nom d‟agent vers le nom d‟instrument  

 

- KB : zwi « gauler, secouer »  amezwi / imezwi « gaule // instrument, baguette qui sert à 

battre la laine »,   le lexème amezwi  du kabyle n‟est pas attesté  en TO et TM : il n‟est pas 

marqué.  

 

 

- ddez (KB), « piler, pulvériser »   KB : amaddaz « maillet ou gros bâton qui sert à 

décortiquer les glands », tamaddazt «  battoir pour laver le linge, la laine », TM : 

amaddaz /tamaddazt, TO  : Adanɣa. 

 

-- end « baratter le lait »  TM amsendu  « trois perches servant à suspendre la                

baratte »   KB tamsendut « baratte // femme qui baratte ». 

  

 

-nqer «   perforer, trouer, percer » KB amenqar « poinçon », TO Tistent, MAC : il n‟a  pas  

marqué, amenqar   c‟est un emprunt à l‟Arabe. 

- nqec «  graver retourner,action de graver,de retourner la terre »  KB amenɣac « pioche », 

TO :azɣeh , MAC :  

 

 

-semmeṛ «cloure,fixer » KB  amesmar « clou » le lexème amesmar du kabyle n‟est pas 

attesté  en TO et TM :   amesmar c‟est un  emprunt à l‟arabe  
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-ḥbek   tamehḥbakt KB  « Baguette servant à battre la laine » le lexème « tamehbakt » du 

kabyle n‟est pas attesté  en TO et MAC :   

 

-KB : lwi  « cueillir des fruits »  imelwi «  gaule pour cueillir les figues, terminé par un 

crochet ». 

 

Aru « écrire » KB imru  « stylo » , TO : aṛânib  , 

 

3. Les noms d’instrument par la tension consonantique : 

 

Dans ces cas, nous observons une convergence  entre le schème  du  noms d'instrument et 

celui de l'agent. 

 

-fres : « émonder, élaguer, nettoyer, ranger » KB  :taferrast  « fourche, râteau », le lexème 

taferrast du kabyle n‟est pas attesté en TO et MAC :   

 

-jewweq «jouer de la flût  »  KB   ajewwaq « flute de roseau », taẓemmart TO, MAC :  

 

-  semmer (de l‟arabe) « clouer, ferrer, marteler »  TM : tasemmart  « marteau » 

  

 -Ṣeffi « filtre,nettoyer ,éclaircire »; taṣeffitKB  « filtre , clan » , TO , MAC taṣeffayt 

. 

-  jbed : (de l‟arabe) « tirer, remorquer »  KB : ajebbad «  bâton vertical qui soutient la barre 

de lisse et maintient la lisse tendue », tajebbadt « tendeur ». TM : tajebbat < tajebbadt 

«  tendeurs dans le métier à tisser » , le lexeme ajebbad  du kabyle n‟est pas attesté en  

 TO et MAC. 

 

 

-qerc : « aqerrac «  roseau fendu à une extrémité pour cueillir les figues de barbarie  », le 

lexème aqerrac du kabyle n‟est pas attesté  en TO et MAC. 
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-ebri : « meule » aberray « boyeur,meule, molaire », taberrayt « instument pour écraser » 

,TO : tamṛest ,MAC :   

  

-ceṭṭeb : taceṭṭabt « Menu en bois », aceṭṭab « hache pour élaguer », TO : taḍeft, MAC :  

 

-gzem « couper, tailler »: tagezzamt « planche à hacher », TO : Amaɣtas , MAC :  

 

-Xbec   «griffer »  KB : axebbac / ixebbacen « chose qui gratte ou qui frotte, qui écorche, 

rateau »  

 

 Les noms d’instruments en touareg : 

 

 Racine Touareg Français  

 

1 ZMR Tazammart  

Tac1 aC2ac3t 

Flute de roseau 

2 ƔLB Taɣallabt  

Tac1aC2ac3t 

Porte-monnaie 

 

 

D‟après ces deux exemples, nous remarquons que ces noms d‟instruments en touareg ont un schème 

similaire.  

La prononciation de la consonne radicale dans la racine ZMR en touareg est caractérisée par une 

altération qui la rend tendue « TazeC1ac2t ». 

Dans la racine ƔLB la consonne radical est tendue « TaɣaC2ac3t ». 

  

 Racine Touareg  Français  

 

 

1 

 

 

 

MNS 

 

Tamennast 

Tac1C2ac3t 
 

Assiette  

Amennas  

Ac1C2ac3 

 

Grande bassine qui 

va au feu 

 

Dans cet exemple nous distinguons que cette racine MNS  

 

 

 

« Amennas » c‟est le masculin du nom « Tamennast » qu‟est le féminin en touareg  ce dérnier se 

caractérise par l‟ajout d‟un préfixe « T » et d‟un préfixe « t » .  
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 Les noms d’instruments tamazight moyen atlas : 

 

 Racine  Tamazight du Maroc 

central  

Français 

1 GLZM Agelzim  

Ac1c2c3ic4 
 

Hache, Pioche 
 

2 QZDR Aqezdir  

Ac1c2c3ic4 

Grande marmite en 

métal pour chauffer 

l‟eau 
 

Nous avons trouvé deux racine du même schème : « Ac1c2c3ic4 » 

 Racine Tamazight du 

Maroc central  

Français  

1 QFL 

 

Leqfel  

Lc1c2c3 

Joint  

2 QLM 

 

Leqlem 

 Lc1c2c3 

 

Instrument pour 

écrire  

 

Dans ce cas, nous avons trouvé deux racines avec un seul schème « Lc1c2c3 ». 

 Deux racines caractérise avec l‟ajout d‟un préfixe « L ». 
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Conclusion :  

  Dans ce chapitre, nous avons constaté que le nom d‟instrument est rare et moins productif 

dans ces trois (03) dialectes berbères : le kabyle, le touareg et le tamazight 

Nous avons distingué qu‟il y a une variation dans la productivité des noms 

d‟instruments qu‟on a classé par racine bilitères trilitères et quadrilatères : dans un dialecte 

nous pouvons trouver un nom d‟instrument très productive d‟unités lexicales en kabyle et 

moins productive dans un autre en touareg et tamazight. Ce qui concerne les modes de 

formation du nom d‟instrument, nous avons constaté une multiformité remarquable entre les 

trois dialectes, en kabyle utilise principalement les préfixes ( am , as ) et nous avons remarqué 

que y‟a des noms d‟instruments ou il y‟a de la tension consonantique , et   

C‟est intéressant de voir qu'il y a beaucoup de types de dérivés différents dans la racine et la 

forme. 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

Conclusion  

Générale 
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Notre travail consiste en une étude comparative des systèmes dérivationnels appliqués 

aux racines berbères communes dans les dialectes : kabyle, touareg de l‟Ahaggar et le 

tamazight du Maroc central. En analysant les processus de dérivation nominale, nous 

cherchons à identifier les traits communs et les divergences dans la formation des noms 

d'action au sein de ces trois variétés linguistiques. 

Le premier chapitre de notre recherche présente une étude théorique, divisé en trois 

parties distinctes : 

Dans la première partie, nous nous sommes penchées sur la dialectalisation de la langue 

berbère, en analysant les spécificités de chaque dialecte et les facteurs ayant contribué à leur 

diversité.  

La deuxième partie s‟est basée sur la structure interne du mot berbère, en analysant ses 

composants (racine, schème, marques obligatoires) pour comprendre comment les mots se 

forment et évoluent. 

Quant à la troisième partie, elle se concentre sur la formation de nouveaux mots en berbère, 

en particulier les noms d‟actions, pour illustrer les mécanismes de dérivation. 

 

 

Le second chapitre est consacré à une application pratique de ces concepts théoriques. Ce 

chapitre se propose d'analyser les variations phonétiques et morphologiques des noms 

d'instrument dérivés d'une même racine dans trois dialectes berbères différents (Kabyle, 

touareg de l‟Ahaggar et tamazight du Maroc central). En comparant les schèmes de dérivation 

employés dans chacun de ces dialectes. 

 

 Dans la plus grande majorité, la forme qui prend le nom d‟instrument  est prévisible en 

fonction de la forme du verbe mais il y‟a des exceptions : le système est perturbé. Et nous 

avons vu aussi que les schèmes de dérivation permettant de former des noms d‟instrument  ne 

sont pas toujours productifs dans tous les dialectes, ni pour toutes les racines. Certains 

schèmes peuvent être plus fréquents dans un dialecte que dans un autre, à titre d‟exemple le 

schème du nom d‟action « Tic1in » est plus fréquent en kabyle que dans les autres dialectes 

(touareg de l‟Ahaggar et tamazight du Maroc central). 

Nous avons constaté que les noms d‟instrument n‟ont pas tous la même forme dans les 

trois dialectes berbères (kabyle, touareg de l‟Ahaggar et tamazight du Maroc central).  
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Parfois, chaque dialecte possède ses propres schèmes de dérivation pour former les noms 

d‟instrument  à partir des racines verbales. 

Il est intéressant de noter que il y‟a 301 noms d‟instrument distribués de la manière 

suivante :146  dans le kabyle il compose 26 racines bilitères, 100 racines trilitères , 20 racine 

quadrilatères , 91 dans le, touareg :20 racines bilitères, 60 racines trilitères et 11 racines 

quadrilatères et en fin 64  dans le Maroc centrale avec 19 racines bilitères ,39 racines trilitères 

,6 racines quadrilatères. 

Nous avons comparé la productivité du nom d‟instrument dans les trois dialecte quand le 

schème à présente une valeur instrumentale ou pas , on a trouvé des noms d‟instrument qui 

indique que par leur signifie :Abelyun,afḍis, aqabac , et puis de façon sépare des noms 

d‟instrument indiqué par leur signifie que par leur signifiant :Asagem ,azduz, amger … Le 

kabyle produit plus de  la productive du noms d‟instrument  par rapport à deux autres dialecte 

 

Notre recherche montre que la façon de créer des noms d‟instrument à partir des verbes n'est 

pas la même en kabyle et en touareg. C'est une preuve que ces deux dialectes berbères ont 

évolué de façon différente. 

 Les limites de notre étude, à savoir l‟analyse de trois dialectes différents (kabyle, 

touareg de l‟Ahaggar et le tamazight du Maroc central) et d‟un corpus de 301 racines 

seulement extraites de quelques dictionnaires (J. M. Dallet dictionnaire kabyle, 

français  parlers des At-Manguellat Algérie, Cortade lexique Français – Touareg Kel 

Ahaggar, Charles de Foucauld Touareg Ahaggar - Français, Taifi  Amazigh- Français parlers 

du Maroc central), nous ont permis de cibler notre recherche et de poser des questions 

précises, ouvrant ainsi la voie à des investigations plus larges et plus complexes et à une étude 

plus approfondie, notamment celle faite sur le terrain avec le plus grand nombre de dialectes 

possibles. 
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Bien que s'inscrivant dans un contexte de recherche globale sur les dialectes berbères, cette 

étude modeste espère contribuer à l'enrichissement de la dialectologie berbère. En dépit de ses 

limites, elle propose des données et des analyses qui pourraient intéresser les linguistes 

travaillant à l'aménagement de la langue.  

 

Ces résultats montrent que les  variétés  berbères, tout en étant très proches, présentent des 

particularités dans la manière de créer de nouveaux mots. Ces différences sont à la fois 

intéressantes et révélatrices de l'histoire de ces  variétés  
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Racine Kabyle 

 

Touareg Maroc central Français 

BD  Abudid 

Ac1uc2ic2 

 

Aget  

Ac1c2 

Tasettitit 

Tac1C2ic2it 

Taflut 

c1ac2c3ut 

Pieu, piquet en bois 

CD  Cced 

C1c2 

Aɣerefi  

Ac1c2c3i 

amsseḍis  

Ac1C2c3ic4 

lmejdud 

c1c2c3uc3 

 Lien , attache 

CN/ČN Ačenčun  

Ac1c2c1uc2  

Tačenčunt 

Tac1c2c1uc3T 

 

  Objet qui fait du bruit 

CY Taccuyt 

TaC1uc2T 

 

Teɣirt 

Tc1ic2t 

 

 Marmite en terre 

DḤ Dduḥ 

C1uc2 

Tawliwala 

Tac1c2ic1ac2a 

 

Idduḥ 

iC1uc2 

 

Berceau 

DK Lemdek 

C1c2c3c4 

Elmoudegga 

C1c2uc3C4a 

 

 Baguette de fusil 

DM Tadimt 

Tac1ic2t 

 

 Aqfal  

ac1c2ac3 

Bouchon 

DZ  Amaddaz 

Ac1aC2ac3 

Tamaddazt 

Tac1aC2ac3t 

Adanɣa 

Ac1ac2c3a 

 

 

Amaddaz / Afḍis 

a c1aC2ac3 

Tamaddazt  

T ac1aC2ac3t 

Maillet ou gros bâton 

Battoire pour laver le linge 

 

 

Les racines bilitéres : 
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Azduz 

Ac1c2uc1 

 

Tazduzt 

Tac1c2uc1t 

 

Eheṛen  

C1c2c3 

 

Azduz  

ac1c2uc2 

 

Tazduzt 

Tac1c2uc1t 

 

Massue en bois 

Pilon ou battoir plus petit  

ƐM Aɛmam 

Ac1c2ac2 

 

 TaƐmamt 

Tac1c2ac2t 

 

 

Turban 

FG Afeggag 

ac1C2ac2 

Tafeggagt 

Tac1C2ac2t 

 

 

 

Afeggag  

ac1C2ac2 

Tafeggagt  

Tac1C2ac2t 

 

Chevron 

Petit chevron 

FL 

 

Iflu 

Ic2c3u 

Asukal / Tamulat 

Ac1uc2ac3 / 

Tac1uc2at 

 Louche 

GM 

Agem  

Asagem 

Ac1ac2c3 

 

Taxelilt  

Tac1c2ic2t 

Agenbur /  

ac1c2c3uc4 

Tagenburt GNBR 

Tac1c2c3uc4t 

 

Cruche en terre  

GN 

Gen  

Asgen 

Ac1c2c3 

Asegnu 

Ac1c2c3u 

Tisegnit 

Tic1c2c3t 

Tadabut 

Tac1ac2ut 

Ellem / Ahed 

C1c2 / ac1c2  

Tatanut  

Tac1ac2uT 

Asgen 

Ac1c2c3 

Isegni  

ic1c2c3i 

Tisegnit  

Tic1c2c3it 

Lit de l‟accouché 

Fil qui fixe le tissage 

Aiguille 

GS 

Bges  

Agus 

Ac1uc2 

 

Tagest 

Tac1c2t 

Tagbest / 

Tamenteka  

Tac1c2c3t 

Aget / Tasettitit 

 Ac1c2 / 

Agus  

ac1uc2 

 

Tagust  

Tac1uc2T 

Ceinture 

 

  

Pieu, piquet, patère, 

cheville 
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 Tac1C2ic2it  

 

ḤD 

ḥedded 

Leḥdid 

c1c2c3ic3 

 

 Leḥdid  

c1c2c3ic3 

Fer à repasser 

MR Lemri 

c1c2c3i 

Amrar 

ac1c2ac2 

Tisit  

C1ic2ic1 

Aktum  

ac1c2uc3 

Lemri  

c1c2c3i 

 

 

Miroir 

Corde 

MS Elmus 

c1 c2uc3 

Elmusi /  

c1c2uc3i 

Asemmahed  

ac1C2ac3c4 

 

Lmus  

c1c2uc3 

Couteau 

NƔ 

Nɣec nqec 

Amenqac 

Amc1c2ac3 

Azɣeh 

Ac1c2c3 

 

 Pioche  

NY 

Sni  

Tissegnit 

TiC1c2c3it 

 

Issegni  

iC1c2c3i 

Tatanut 

Tac1ac2ut 

 

Titna / Tesubla 

Tic1c2a / 

Tc1uc2c3a 

 

 

Tisegnit  

Tic1c2c3iT 

 

Isegni  

ic1c2c3i 

 

Aiguille , crosse 

ƔM 

ɣum  

Aɣummu / 

 Ac1uC2u   

Taɣummut 

T ac1uC2u t 

 

Tisit 

c1ic2ic3 

Aqfal  

ac1c2ac3 

Bouchon 

 

QB Aqbab  

Ac1c2ac2 

Tadebanat /  

Tac1c2ac3aT 

Akerhwad 

 Coussinet , Chiffon roulé 
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Ac1c2c3c4ac5 

 

QS  

Qeṣṣ 

 

Lemqes 

C1c2c3c4 

Timqessin  

Tic1c2C3in 

 

 

Timuḍah 

Tic1uc2ac3 

Tuzlin  

c1c2c3ic4  

Tuzzalt 

c1C2ac3t  

Grande ciseaux 

Petite ciseaux 

QW Tiqwiṭ 

Tic1c2ic3 

 

Tagurbat  

Tac1uc2c3aT 

 

 

 

Baguette de tambour 

RB  

ṛbu 

 

Taṛbut 

Tic1c2ut 

 

Aɣlal 

Ac1c2ac2 

 Grand plat 

RṢ Arṣaṣ / Tarṣaṣt 

Ac1c2ac2 

 

Tabelalt  

Tac1c2ac2t 

Eṛṛṣaṣ / taṛṣaṣt 

C1c2ac2 

Balle 

 

RZ  

Arez 

Azarez / Isuraz 

Ac1c2c3 

 

Akamil  

Ac1ac2ic3 

 Corde 

SƐ  Ssaɛa 

C1ac2a 

Essaɣet 

C1ac2 

 

Tassaɛtt /saɛa 

TaC1ac2c3 

c1ac2a 

Montre 

ṢF 

ṣeffef  

Taṣeffit 

Tac1C2it 

 

 Taṣeffayt / Imeṣfi 

Tac1C2ac3t 

Imc1c2i 

 

Filtre , clan  

SK Asaku / tasakut 

Ac1ac2u / 

tac1ac2uT 

 

Teɣerirt 

Tc1c2ic2t 

Asaku / tasakut  

Ac1ac2u / 

tac1ac2uT 

 

Grand sac à laine 

SL Tassilt  

Tac1ic2ic3t 

Eɣir  

C1ic2 

Tasilt  

Tac1ic2t 

Marmite 
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SR 

Esru 

Tasarut  

Tac1ac2ut 

 

 

 

Tasarutt 

Tac1ac2utt 

 

 

Clé  

SR 

Esru  

Asaru  

Ac1ac2u 

 

Tekereit  

Tc1c2 

 Ceinture fine  

 Tattalt 

TaC1ac2t 

 

Asatel  

Ac1ac2c3 

 

 Bande qui attache le 

maillet 

ṬS Ṭṭas  

C1ac2 

 

Teɣehut 

Tc1c2uT 

Aṭṭas / 

aC1ac2 

 Ṭṭas / Taṭṭast 

C1ac2/ TaC1ac2t 

 

Pot  

TW Ṭṭawa / Taṭawat 

C1ac2a / 

Tac1ac2aT 

 

 Taṭṭawat 

TaC1ac2aT 

 

Casserole  

WR Tawwurt  

TaC1uc2t 

 

Tahurt , Taflut  

Tac1uc2t 

Tawwurt  

TaC1uc2t 

 

 

Porte  

XḌ Lxiḍ  

C1ic2 

 

Ahed  

Ac1c2 

Ifili 

ic1ic2i 

Fils 

ZḌ 

 

 

 

 

 

 

Azeṭṭa /  

Ac1C2a  

 

Izeḍwan 

ic1c2c3an 

 

 

Azeḍḍa / azeṭṭa 

ac1C2a 

 

Izeḍwan  

ic1c2wan 

 

Tissage  
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ZR Azrar 

ac1c2ac2  

Tizerwa 

Tic1c2c3a 

Tasɣalt  

Tac1c2ac3t 

 

Tizra  

Tic1c2a 

Tizerwin  

Tic1c2win 

Collier  

Collier ancien  
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Les racines trilitères : 

 

Racine Kabyle Touareg MAROC 

CENTRAL  

Français 

BḤR Tasebbaḥrut 

TasC1ac2c3ut 

Twatwat  

Tc1ac2c1at 

 

 Éventail 

BQC Tabaqect 

Tac1ac2c3t 

 Tibiqit  

Tic1ic2it 

 

Plat en terre 

BQY Tabuqalt 

Tac1uc2ac3t 

Tabaqit 

Tac1ac2it 

Akus  

Ac1uc2 

 Pot à anse 

Petit pot 

BRD Tabarda 

Tac1ac2c3a 

Aruku  

Ac1uc2u 

Tabarda  

Tac1ac2c3a 

 

Bat  

BRY Aberray 

Ac1C2ac3 

Taberrayt 

 Tac1C2ac3t 

Tamṛest 

Tac1c2c3t 

 

 Broyeur, Meule, 

Molaire 

 

Instrument pour écraser 

 

CBK Tacebbakt  

Tac1C2ac3t 

Ececebket 

C1c1c2c3t 

Ccebka  

C1c2c3a 

Filet 

CBL Acbali 

Ac1c2ac3i 

Tacbalit 

 Tac1c2ac3it  

  Grand jarre 

Pot en terre 

 

CḌB Taceṭṭabt  

Tac1C2ac3t 

Aceṭṭab 

 

 

Taḍeft 

 Menu en bois 

 

Hache pour élaguer 
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Ac1C2ac3 Tac1c2t  

CKL Acekkal  

Ac1C2ac3 

Ticekkalt 

Tic1C2ac3t 

Amahus 

Ac1ac2uc3 

 

 

 Entrave pour bétail 

Attache, patte. 

Collier qui relie 

 

CKM Tacekkumt 

Tac1C2uc3t 

Takmamt 

Tac1c2ac2t 

 Muselière  

CKR Tacekkaṛt 

Tac1C2ac3t 

Acekkaṛ 

Ac1C2ac3 

Asamek /asamed  

Ac1ac2c3 

Aluka 

Ac1uc2a 

 Sac, Toile à sac  

Sac énorme 

 

CKY Acekkay 

 Ac1C2ac3 

  Plaignant  

CLḌ Taculliṭ 

Tac1uC2ic3 

  Petite outre , sac , 

pochette  

CLX Ameclux 

 Amc1c2uc3 

Ahbeg 

Ac1c2c3 

 Bracelet d‟argent 

CMƐ Tacemmaɛt 

Tac1C2ac3t 

 Tacmeɛt 

Tac1c2c3t 

Bougie  

CMX Acmux  

Ac1c2uc3 

Tacmuxt 

 Tac1c2uc3t 

Tekkelilt  

Tc1c2ic2t  

 

 Cruche  

Petite cruche  

 

CQF Aceqquf 

Ac1C2uc3 

 Aceqfu  

Ac1c2c3u 

Tesson  

CQR Acaqur  

Ac1c2uc3 

Tacaqurt  

Tac1c2uc3t 

 Ccaqur  

C1ac2uc3 

Tacaqqurt 

Tac1a C2uc3t 

Grande hache  

Hachette  

 

CRƐ Acerraɛ 

Ac1C2ac3 

  Grand couffin large  
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Tacerraɛt 

Tac1C2ac3t 

 

CRY / CRN Aceryul 

Ac1c2c3ul 

 

Elkarussa  

C1c2ac3u C4a 

 Chariot 

Aceryun 

Ac1c2yuc3 

 

Elkarussa 

C1c2ac3u C4a 

 

CWR Acwari  

Ac1c2ac3i 

Tacwarit 

Tac1c2ac3it 

 

 Acwari  

Ac1c2ac3i 

 

 

 

Double panier en 

sparterie pour transport 

sur bête de somme 

CYT Ccita 

C1ic2a 

Asames  

Ac1ac2c3 

 Brosse  

DBZ Adebbuz  

Ac1C2uc3 

 

Adanṛa 

Ac1ac2c3a 

 Gros bâton , Massue , 

Gourdin 

DFƐ Lmedfeɛ 

Lmc1c2c3 

 

Ejjeṛbet 

C1c2c3t 

Lemdfeɛ 

Lmc1c2c3 

Lemdafɛ 

Lmc1ac2c3 

Canon arme 

DRM Adrim 

Ac1c2ic3 

 

Ehiri 

C1ic2i 

 

 

 

Adrim  

Ac1c2ic3 

 

Argent , Monnaie 

DWR Adwir 

Ac1c2ic3 

 

Tasergelt  

Tac1c2c3c4t  

 Fibule , broche ronde 

DWZ Tamedwazt Tasefreṭ   Petit balai de palmier 
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Tamc1c2ac3t 

 

Tac1c2c3t nain 

ḌBS Aḍebsi 

Ac1c2c3i 

Taḍebsit 

Tac1c2c3it 

 

Akus  

Ac1uc2 

Tamennast  

Tac1C2ac3t 

 Plat, grande assiette  

 

Assiette  

 

ḌJN Aḍajin 

Ac1ac2ic3 

Taḍajint 

Ac1ac2ic3 

 

 

 

Aṛlal 

Ac1c2ac2 

 Plat allant au feu 

Petit plat on y cuit 

 

ḌLƐ Aḍellaɛ 

Ac1C2ac3 

Taḍellaɛt 

Tac1C2ac3t 

 

Taṛennat  

Tac1C2aT 

 

Aqebbac  

Ac1C2ac3 

 

 

 

Couffin grand  

 

Couffin petit 

ḌWS Taḍwist 

Tac1c2ic3t 

 

  Petit pot 

FḌS Afḍis 

Ac1c2ic3 

Tafḍist 

Tac1c2ic3t 

 

Afeḍis 

Ac1c2ic3 

/ 

Afddis 

Ac1C2ic3 

Masse pour casser les 

pierres  

Marteau  

 

FLK Taflukt  

Tac1c2uc3t 

 

Tureft  

Tuc1c2t 

Lefluka  

Lc1c2uc3a 

Barque  

FLW Iflu  

ic1c2u 

 

Asukal / 

Tamulat 

Ac1uc2ac3 

 Louche  
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Tac1uc2at 

FRS Taferrast  

Tac1C2ac3t 

 

  Fourche , Râteau 

FTḤ Lmeftaḥ 

lmc1c2ac3 

 

Tanast  

Tac1ac2t 

 Cadenas  

GḌM Igeḍman  

ic1c2c3an 

 

Tiluṛin  

Tic1uc2in  

 

 Jeunes pousses  

GMR Tagmert 

Tac1c2c3t 

Tanegmart 

 Tanc1c2ac3t 

Anamad 

Ac1ac2ac3  

 

 

 

 

 

 

Tanegmart 

Tanc1c2ac3t 

 

Cueillette  

Celle qui ramasse  

GRB Tasegrarabt 

 Tasc1c2ac2ac3t 

Teruri 

Tc1uc2i 

 

 Bille , Roulette  

GṬM Ageṭṭum  

Ac1C2uc3 

Tageṭṭumt 

Tac1C2uc3t 

Tilwaq 

Tic1c2ac3 

Tamenguct  

Tamc1c2uc3t 

Ageṭṭum  

Ac1C2uc3 

Tageṭṭumt  

Ta c1C2uc3t 

Jeune pousse ,baguette 

flexible , petite branche 

GZM Tagezzamt 

Tac1C2ac3t 

Amaṛtas  

Ac1ac2c3ac4 

 

 Planche à hacher 

HRS Amehraz  

Amc1c2ac3 

Tindi / Akabar  

Tic1c2i / 

Ac1ac2ac3 

 Mortier  

ḤBK Tamehḥbakt 

TamC1c2ac3t 

  Baguette servant à 

battre la laine  
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ḤLB Taḥellabt 

Tac1C2ac3t 

Aḥellab 

Ac1C2ac3 

Takkelilt  

TaC1c2ic2t 

 

 

 

Aḥellab  

Ac1C2ac3 

Pot en terre 

Cruche , Jarre 

ḤLY Lḥelya 

Lc1c2c3a 

Aḥelyiw 

Ac1c2c3iw 

Tifilt  

Tic1ic2t 

 

 

 Plaque de métal  

Tôle 

 

ḤRM Timeḥremt 

Timc1c2c3t 

Tacerbit  

Tac1c2c3iT 

Taḥramt  

Tac1c2ac3t 

Fouta , serviette  

ḤWL Lḥila  

Lc1ic2a 

Leḥwal 

Lc1c2ac3 

Asagem  

Ac1ac2c3 

 

 

 

Aqcuc 

Ac1c2uc3  

Récipient, ustensile 

Ustensile de cuisine 

 

ḤZM Taḥzamt 

Tac1c2ac3t 

Timeḥzemt 

Timc1c2c3t 

Tamenteka  

Tac1c2c3c4a 

Tagbest  

Tac1c2c3t 

 

 

Aḥezzam  

Ac1C2ac3 

Ceinture 

 

Ceinture de femme  

 

JBD Ajebbad  

Ac1C2ac3 

Tajebbat 

Tac1C2ac3 

  

 

Tajbbat  

Tac1C2at 

Bâton vertical 

 

Tendeur, pince fixé 

JGL Tajgagalt 

Tac1c2ac2ac3t 

Tawliwla  

Tac1c2ic1c2a 

 

 Balançoire  

MCḌ Timceṭṭ 

Tic1c2C3 

 

Aseriteg  

Asc1ic2c3 

 Peigne à cheveux 
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MQL Lmeqli 

Lc1c2c3i 

  Pole à fuir 

MQS Lemqes 

Lc1c2c3 

Timuḍah 

Ti c1uc2ac3 

 

Tuzlin  

Tuc1c2ic3 

Cisailles  

MSḤ Lmesḥa 

Lc1c2c3a 

   Taloche de maçon  

MSK Amessak  

Ac1C2ac3 

Taẓerẓit  

Tac1c2c1it 

 Epingle  

MSL Lmessl 

Lc1C2c3 

  Façonner une poterie 

au tour  

MSN Tamsendut  

Tac1c2c3dut 

 

  Instrument qui baratte  

MYD Lmida  

Lc1ic2a 

Tadabut  

Ta c1ac2uT 

 Table basse et ronde  

NCB Aneccab  

Ac1C2ac3 

  Ciseau de tourneur  

NCR Tancirt  

Tac1c2ic3t 

Nncir  

C1c2ic3 

Amencaṛ 

Amc1c2ac3 

Tamencaṛt 

Tamc1c2ac3t 

 

 

 

 

Amreh 

Ac1c2c3 

 

 

Tiflut  

Tic1c2ut 

 

 

Lmencar  

Lc1c2c3ac4 

Talmencart  

Talc1c2c3ac4t 

Planche  

 

Planches  

 

Scie  

 

Petite scie  

NDL Amendil  

Amc1c2ic3 

Tacerbit  

Ta c1c2c3iT 

 Foulard  

NƐC Nnɛac  

C1c2ac3 

 

 Nnɛac 

C1c2ac3 

Civière pour porter la 

mort au cimetière 
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NGC Tamenguct 

 Tamc1c2uc3t 

Tamenguct  

Tamc1c2uc3t 

 Pendant d‟oreille  

NJR Timenjert 

Timc1c2c3t 

  Hachette qui taille qui 

coupe  

NƔC/ NQC  Amenɣac 

Amc1c2ac3 

 Amenqac  

Amc1c2ac3 

Tamenɣact 

 Tamc1c2ac3t 

Tineqqict  

Tic1C2ic3t 

Nneqqac  

C1C2ac3 

Azṛeh  

Ac1c2c3 

 

 

Tistent  

Tic1c2c3t 

 

 

 

 Pioche  

 

 

Ciseau, Poinçon 

 

 

Planche de culture  

 

NƔḌ Nneqqaḍ 

C1C2ac3 

  Petite pince  

NƔR Amenqar  

Amc1c2ac3 

Amenɣar 

Amc1c2ac3 

Tistent  

Tic1c2c3t 

 Poinçon  

NQS Nnaqus  

C1ac2uc3 

Tanaqust 

 Tac1ac2uc3t 

Anaina 

Ac1ic1a 

 

 Cloche  

 

Clochette  

NQṬ Taneqqaṭ   

Tac1C2ac3 

 

 

 Pince  

ƔGD Aɣeggad  

Ac1C2ac3 

  Cuire , Lanière  

ƔLF Taɣlaft  

Tac1c2ac3t 

Titar  

Tic1ac2 

 

 Cocon chrysalide 

fourreau 
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ƔLY Taɣellayt  

Tac1C2ac3t 

  Cafetière  

ƔWD Aɣeggaḍ 

 Ac1C2ac3 

Taɣeggaṭ  

Tac1C2ac3t 

Tamenteka  

Tamac1c2c3a 

Aɣeggad  

Ac1C2ac3 

Ceinture  

Courroie  

QBC Aqabac  

Ac1ac2ac3 

Taqabact  

Tac1ac2ac3t 

Aqbuc  

Ac1c2uc3 

Taqbuct 

 Tac1c2uc3t 

Azṛeh  

Ac1c2c3 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Aqebbuc  

Ac1C2uc3 

Taqebbuct  

Tac1c2uc3t 

Pioche  

 

Petite pioche  

 

Pot en terre cuite  

 

Petit tas de détritus 

QCḌ Taqeccaṭ  

Tac1C2ac3 

Aqeccaḍ 

Ac1C2ac3 

  Brindille  

 

Menu bois  

QDḤ Aqduḥ  

Ac1c2uc3 

 Aqduḥ  

Ac1c2uc3 

Plat en bois assez grand  

QDS Aqadus  

Ac1ac2uc3 

Tasenfert  

Tasc1c2c3t 

 

Aqadus 

Ac1ac2uc3 

 

Tuyau  

QḌN Aqiḍun  

Ac1ic2uc3 

Taqyamt  

Tac1c2ac3t 

Aqiḍun 

Ac1ic2uc3 

 

Tente  

QFL Aqfal  

Ac1c2ac3 

Ketsuker  

C1c2c3uc1c4 

Leqfel  

Lc1c2c3 

Joint  

QLḌ / QLṬ Taqlaṭ  

Tac1c2ac3 

Terwit  

Tc1c2it 

 Licol, collier pour les 

animaux 
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Aqlaḍ  

Ac1c2ac3 

 

 

 

 

 Licol grossier  

QLM Leqlam  

Lc1c2ac3 

Aṛanib 

Ac1ac2ic3 

Leqlem 

 Lc1c2c3 

 

Instrument pour écrire  

QMS Lqamus 

 Lc1ac2uc3 

  Dictionnaire  

QRC Aqerrac  

c1C2ac3 

 

 

taqerract  

Tac1C2ac3t 

  Rose fendu à une 

extrémité pour cueillir 

les figues de barbarie  

 

 Piège  

 

QRƐ Taqarɛett 

Tac1ac2c3tt 

Tahattint /  

Tac1aC2int 

Elqerra 

c1c2C3a 

 

Talqerɛatt 

Tac1c2c3c4att 

Bouteille  

QṢB Aqeṣṣab  

Ac1C2ac3 

Ajewwaq  

Ac1C2ac3 

Taẓemmart  

Tac1C2ac3t 

 Flute de roseau   

QSL Taqessult  

Tac1C2uc3t 

Tamennast  

Tac1C2ac3t 

 

 Assiette  

QṬR Taqeṭṭart  

Tac1C2ac3t 

 Lqeṭṭart 

Lc1C2ac3t 

 

Filtre  

QYS Ameqyas  

Amc1c2ac3 

  Objet de forme  
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RBL Tirbulat 

 Tic1c2uc3at 

Allaṛ 

Ac1ac2 

 Lance pierres  

RḤL Taṛṛeḥalit 

 TaC1c2ac3it 

Tilweq 

Tic1c2 

 Grand hotte en roseaux 

ou en baguette d‟olive  

RKB Taṛakna  

Tac1ac2c3a 

Tafteq  

Tac1c2c3 

 Tapis haute laine  

RƔL Taṛeɣla 

Tac1c2c3a 

  Moisissure 

SBḤ Lmeṣbaḥ 

lmc1c2ac3 

  Lampe  

SBL Tasebbalt  

Tac1C2ac3t 

  Grand jarre de réserve  

SGN Issegni  

IC1c2c3i 

Tissegnit 

TiC1c2c3it 

Titna  

Tic1c2a 

Tatanut /  

Tac1ac2uT 

Isegni  

Ic1c2c3i 

Tisegnit  

Tic1c2c3it 

Grosse aiguille  

 

Aiguille  

SKR Tasekkaṛt 

Tac1C2ac3t 

 Aqfal  

Ic1c2ac3 

Fermeture  

SKS Aseksu  

Ac1c2c3u 

Taseksut  

Tac1c2c3ut 

 Seksu  

c1c2c3u 

 

Très grande passoire 

pour cuire le couscous  

Petite passoire  

SLM assellum  

AC1C2uc3 

Asellum  

Ac1C2uc3 

Ssellum  

C1C2uc3 

Echelle  

SMR Amesmar  

Amc1c2ac3 

  Ongle  

SNW Ssniwa  

C1c2ic3a 

 

Iswel  

Ic1c2c3 

 Plateau de service  

SWƐ Ssaɛa 

C1ac2a 

Essaṛet  

c1aC2 ac3t 

Saɛa 

c1ac2a 

Montre  
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SYF Timeseggeft  

Timc1C2c3t 

Elbarud  

Lc1ac2uc3 

 Arme de main  

ṢḌL ṣṣḍel  

C1c2c3 

Tasḍelt  

Tac1c2c3t 

 

Ettabeṛ 

C1ac2c3 

Amennas  

Ac1C2ac3 

 Seau récipient  

ṢLḤ Imeṣleḥ  

Imc1c2c3 

Timeṣleḥt  

Timc1c2c3t 

/ 

 

Tasefṛet / 

Afaraḍ 

Tac1c2c3t / 

ac1ac2ac3 

 

 Bali de branchage 

Bali de palmier nain   

TBL Talaba  

c1 ac2ac3a 

Tizawt  

Tic1ac2t 

 Tissage en laine  

ṬBƐ Ṭṭabeɛ  

C1ac2c3 

Elqaleb  

Lc1ac2c3 

ṭṭabeɛ  

C1ac2c3 

Moule sceau  

ṬBQ ṭṭbeq 

C1c2c3 

 ṭṭbeq  

C1c2c3 

Corbeille  

WDC Awdec 

 Ac1c2c3 

Tawdect 

Tac1c2c3t 

Aɣrioual 

Ac1c2ic3ac4 

 Caillou, galet  

 

Petit galet  

WṢF Taweṣṣeft 

Tac1C2c3t 

  Appareil photographe  

WZN Lmizan  

lc1ic2ac3 

 Lmizan  

lc1ic2ac3 

Balance  

XCN Axican 

Ac1ic2ac3 

Irakken  

Ic1aC2c3 

 Etoffe grossière  

XNC Axnac    Liège morceau de liège  
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Ac1c2ac3 

XRḌ Taxriṭ  

Tac1c2ic3 

Taɣallabt  

Tac1aC2ac3t 

Taxriṭṭ 

Tac1c2iC3 

Porte – monnaie  

XYḌ Lxiḍ  

Lc1ic2 

Aẓrek  

Ac1c2c3 

Ifili  

Ic1ic2i 

Fil ceinture formée 

d‟un simple corde  

XZN Taxzant 

Tac1c2ac3t 

 Taxzant  

Tac1c2ac3t 

Armoire  

ZBG Azebg  

Ac1c2c3 

Azebgan 

Ac1c2c3an 

Dengla  

c1c2c3c4a 

Izbeg  

ic1c2c3 

 

 

 

Bracelet  

ZDG Timezzdegt 

 TimC1c2c3t 

  Passoire / Filtre  

ZDZ Azduz  

Ac1c2uc3 

Tazduzt  

Tac1c2uc3t 

 Azduz  

Ac1c2uc3 

Tazduzt  

Tac1c2uc3t 

Maillet , battoire 

ZKR Iziker   

Ic1ic2c3 

Tizikert 

Tic1ic2c3t 

 Iziker  Corde en sparte  

ZMR Tazemmart 

 Tac1C2ac3t 

Taẓammart  

Tac1a C2ac3t 

 

 

 

Fifre , Flageolet  

ZRB Taẓarbit  

Tac1ac2c3it 

 Taẓerbiyt  Tapis  

ZWY Amezwi  

Amc1c2i 

Imezwi  

Imc1c2i 

  Gaule  

 

Baguette qui sert à 

battre la laine  
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ƐDL Aɛdil 

Ac1c2ic3 

 

 

Tageḍanfest  

Tagc1ac2c3c4t 

Aɛdil  

Ac1c2ic3 

 

Grosse couverture à 

mayeurs de couleur 

tissée la main  

ƐKZ Aɛekkaz  

Ac1C2ac3 

Taɛekkazt  

Tac1C2ac3t 

Adanṛa 

Ac1ac2c3a 

Aɛekkaz  

Ac1C2ac3 

Taɛekkazt  

Tac1C2ac3t 

Gros bâton 

 

Bâton canne   

 

 

 

Les racines quadrilatères : 

 

Racine  

 

Kabyle Touareg  Maroc central  Français  

BCKḌ Abeckiḍ 

Ac1c2c3ic4 

Tabeckiṭ 

Tac1c2c3ic4 

Buẓrara  

c1uc2c3ac3a 

Elbarud  

lc1ac2uc3 

 Fusil long 

Petit fusil 

 

BḤNQ Abeḥnuq 

Ac1c2c3uc4 

  Morceau d‟étoffe , 

Chiffon 

BLYN Abelyun  

Ac1c2c3uc4 

  Bidon 

BQRJ Abeqraj 

Ac1c2c3ac4 

 

  Théière , cafetière  

BRML Abeṛmil 

Ac1c2c3ic4 

Tabeṛmilt 

Tac1c2c3ic4t 

  Baril  

Petit baril 

 

BRWḌ Taberwiṭ 

Tac1c2c3ic4 

 Lberwiṭa 

Lc1c2ic3a 

Brouette  
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CBCQ Acabcaq  

Ac1 ac2c3ac4 

Tacabcaqt 

Tac1 ac2c3ac4t 

Asagem  

ac1ac2c3 

 

 Récipient en fer  

Petit récipient  

 

CGṬM Amecgeṭṭum 

Amc1c2C3uc4 

 

  Longue tige 

CMCR Tacemcaṛt 

Tac1c2c3ac4t 

  Tesson en verre 

CMYḌ Tacamyaṭ 

Tac1ac2c3ac4 

Tacerbit  

Tac1c2c3it 

 Foulard  

DRBL Aderbal  

Ac1c2c3ac4 

Tiẓawt  

Tic1ac2c3 

 

Aderbal  

Ac1c2c3ac4 

Guenille , Tissage 

grossier 

DRHM Ddrahem  

C1c2 ac3c4 

Ihiri  

Ic1ic2i 

Dderhem  

C1c2 ac3c4 

dirham  

d1ic2 c3ac4 

Argent , Monnaie 

FḌRQ Tafedṛaqt 

 Tac1c2c3ac4t 

 

Teɣirt  

Tc1ic2c3 

 Plat en terre 

FNJL Afenjal  

Ac1c2c3ac4 

Tafenjalt  

Tac1c2c3ac4t 

  Tasse  

Petit tasse 

FQLJ 

 

Tafeqlujt 

Tac1c2c3uc4t 

 

Taɣessimt  

Tac1C2 ic3t 

 Petite courge 

GLZM Agelzim  

Ac1c2c3ic4 

Tagelzimt 

Azɣeh  

Ac1c2c3 

Aɣersellef  

Agelzim  

Ac1c2c3ic4 

Tagelzimt  

Hache, Pioche 

Hachette, herminette 
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 Tac1c2c3ic4t Ac1c2c3C4c5 Tac1c2c3ic4t 

GRWJ Agerwaj 

 Ac1c2c3ac4 

 

  Ustensile de vaisselle , 

en bois , métal 

ḤNCḌ Taḥnaccaṭ 

Tac1c2aC3ac4 

  Petite glissade , 

traineau pour glisser 

MRJN Lmerjan  

Lc1c2c3ac4 

 Lmerjan 

Lc1c2c3ac4 

 

Corail 

QCWL Aqecwal  

Ac1c2c3ac4 

  Grande corbeille en 

roseaux 

QRDC Aqerdac 

 Ac1c2c3ac4 

  Carde pour fibres de 

laine  

QRMD Aqermud  

Ac1c2c3uc4 

Lqarmud  

Lc1ac2c3uc4 

 Lqermud  

Ac1c2c3uc4 

 

Tuiles pas encore cuite 

Tuiles  

QZDR Aqezdir 

 Ac1c2c3ic4 

Iɣir  

ic1ic2 

Aqezdir  

Ac1c2c3ic4 

Grande marmite en 

métal pour chauffer 

l‟eau 

SNDQ Asenduq 

 Ac1c2c3uc4 

 

Tasenduqt 

Tac1c2c3uc4t 

 Ssenduq  

C1c2c3uc4 

lssendaq  

IC1c2c3ac4 

Tasenduqt 

Tac1c2c3uc4t 

Grand coffre de bois 

Petit coffre 

SNSL Ssensla  

C1c2c3c4a 

Isesser  

Ic1C2c3 

Tiraf  

c1ic2ac3 

 

Ssenselt  

C1c2c3c4t 

Chaine  
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ṢBWL Aṣebbawlu 

Ac1C2ac3c4u 

Akamil  

ac1ac2ic3 

 Grosse corde de chavre 

ṢBYL Aṣebbaylu 

Ac1C2ac3c4u 

  Grosse corde 

ṬNJR Ṭnejṛa 

c1c2c3ic4a 

Amennas  

ac1C2ac3 

 Grande bassine qui va 

au feu 

ṬRCQ Taṭerceqt  

Tac1c2c3c4t 

ḥercat  

c1c2c3ac4 

 Allumette  

ZKRN Azekrun  

Ac1c2c3uc4 

Tazekrunt 

 Tac1c2c3uc4t 

Taqella  

c1ac2c3c4a 

Taqellabt 

 c1ac2C3ac4t 

 

Iziker  

Ic1ic2c3 

Verrou  

ZLMḌ Zzalamiṭ  

C1 ac2 ac3ic4 

 

Ḥercat  

c1c2c3ac4 

 Allumette  
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Schéma récapitulatif de la dérivation verbale : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Par un schéma synthétique, nous présentons la dérivation telle qu‟elle est définie par S. 

CHAKER : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

                                               

   

 

 

 

 

 

 

 

Dérivation sur une base 

verbale par affixation sans 

changement du schème 

verbal. 

Dérivation sur une base verbale sans 

affixation et sans changement du schème 

verbal, nous pouvons l‟appelé aussi 

dérivation par changement de classe 

Dérivation sur une 

base nominale  

Dérivation sur une 

base verbale  

Dérivation sur une 

base nominale  

Dérivation sur une 

base verbale  

La dérivation  

La dérivation de 

manière 

(expressive) 

La dérivation 

grammaticale  

La dérivation verbale La dérivation nominale  

Actif  

Factif  

Réciproque  

Nom d‟action  

Nom d‟agent  

Nom d‟instrument  

Adjectif   

Dérivation sur une base verbale 



                                                                                       Annexes 

 

   

86 

 

 La présentation schématique de bases de dérivation amazighe : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

Dérivation – actif  

Dérivation sur la 

base de la racine  

- Par 

affixation  

- Sans 

affixation  

Dérivation sur la 

base  

Dérivation sur 

une base 

nominale par 

affixation et sans 

changement du 

schème nominal. 

Dérivation sur la base 

d‟un verbe :  

- Par affixation sans 

changement du 

schème verbal  

- Sans affixation et 

sans changement 

du schème verbal 

(nous pouvons 

d‟appeler aussi 

dérivation par 

changement de 

classe syntaxique). 
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  En Kabyle 
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Tamaziɣt ur telli d yiwet n tutlayt yeddukklen, maca d ammud n tentaliwin n Tefriqt n 

Ugafa : taqbaylit, tatergit, tamẓabit, tacelḥit, tarifit, tamaziɣt n waṭlas Alemmas...atg..      

Aṭas-aya, tamaziɣt tella tedder  s timawit. D acu kan, deg tmerwin n yiseggasen-agi 

ineggura, llan-d wussisen imeqqranen i lmend n wesnerni n tira d usebɣes n tutlayt-a. 

tamaziɣt mazal ttmeslayen-tt imelyunen n yimdanen  deg Lmerruk, Lzzayer, Libya, Tunes, 

Nijer, Mali d Muriṭanya. 

Akken ad yaleɣ wawal deg tmaziɣt ilaq ad nessemlil sin n yisegran: aẓar d usalaɣ.      

Leqdic-nneɣ yella-d ɣef unagraw n usuddem (système dérivationnel) n yisegran-agi deg 

yisem n tigawt deg kraḍ n tantaliyin n tmaziɣt (taqbaylit, tatergit n ahaggar akked tmaziɣt n 

waṭlas alemmas), newwi-d azal n 301 n yiẓuran i icerken ger tantaliyin-agi. Ammud i d-

newwi nekkes-it-id deg kra n yimawalen n tmaziɣt am : le dictionnaire Kabyle- Français 

(parlers des At-Manguellat, 1982) par J.M. Dallet,le dictionnaire (lexique Français-Touareg, 

1907) par Cortade, le dictionnaire Tamazight- Français (parlers du Maroc Central, 1991) par 

Miloud Tayfi, le dictionnaire Touareg-Français (dialecte d‟Ahaggar, 1951) par le père Charles 

de Foucauld. 

Akatay-nneɣ nebḍa-t ɣef sin yixfawen :  

   Ixef amezwaru n unadi-nneɣ yeskan-d tazrawt taẓrayant i yebḍan ɣef kraḍ n yiḥricen 

yemgaraden. Deg uḥric amezwaru, nmuqel ɣer untali (dialectalisation) n tutlayt tamaziɣt, 

nessezrew-d anda i tella yal tantala. Syin akkin aḥric wis sin ɣef uttwiɣi n yiẓuran deg 

tmaziɣt, yella-d daɣen ɣef lebni n wawal n tmaziɣt, yessefhem-d iferdisen-is (aẓar, asalaɣ, ..) 

akken ad nefhem amek ttwaxelqen d wamek ttnernin wawalen n tmaziɣt. Ma d aḥric wis krad, 

d asmekti ɣef kra n wawalen igejdanen : amyag ; isem, aẓar, asalaɣ…yewwi-d daɣen ɣef 

usnulfu n wawalen imaynuten deg tmaziɣt, ladɣa ismawen n tigawt.  

   Ixef wis sin iswi-ines d tasleḍt n yismawen n tigawt i d-yekkan seg yiwen uẓar deg kraḍ n 

tentaliwin n tmaziɣt yemgaraden (taqbaylit, tatergit n Ahaggar d tmaziɣt n waṭlas alemmas). S 

userwes n yisulaɣ yettwasqedcen deg yal yiwet seg tentaliyin-a. 

 

Deg yixef wis sin d tasleḍt n wammud : deg tazwara  ad nwali amgired n yisem n  wallal di 

tantaliyin ( teqbaylit , tatargit, tamaziɣt n watlas alemmas). Deg wayen yerzan Anamek  kan 

meḥsub asalaɣ ur yesɛi ara azal  amdya: abelyun, afḍisa, aqabac ... ,Sakin neksed  isemawen 

wallal wid yesɛn aslaɣ yesɛ azal d unamek amdya : asagem , azduz,amger... 
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Nessaweḍ ad d-ngemmi azal n 301 n yismawen n wallal , nebḍaten ɣef kraḍ n tantaliyin ,deg 

taqbayli nufad  (146) n yismawen ,(91) d tatargit ,(64) d tamaziɣt n watlas alemmas. 

Ihi ɣer taggara, ad d-nini gar tentaliyin-a, teffeɣ-d tentala taqbaylit  i uɣur nufa tuget n 

isemawen  n wallal . 

Ma nerra tamawt-nneɣ,ad naf xas akken wessiɛet aṭas tamazɣ ɣas akken tamaziɣet tebḍa ɣef 

waṭas n tantaliyin ,tutlayet ad teqqim d yiwet, yal tantala tesɛa aẓar ɣer tantala nniḍen. 
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